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«Il faut désormais s’ha-
bituer aux chaleurs ac-
cablantes, aux
sécheresses et aux

pluies extrêmes. Des perturba-
tions du système climatique dont
les effets néfastes sont déjà obser-
vables sur les écosystèmes et les
sociétés humaines du monde en-
tier. A noter que les premiers à
payer le prix de ce désordre clima-
tique seront les pays et les com-
munautés vulnérables, qui ont
historiquement moins contribué
au changement climatique actuel
». C’est ce qui ressort de la syn-
thèse du 6ème  rapport d’évalua-
tion du GIEC, publié le 20 mars
courant.

Responsabilité humaine 

Selon ce rapport, le climat
mondial s’est réchauffé de 1,1°C
depuis la fin du XIXe siècle tout
en expliquant que la température
moyenne relevée à la surface de la
Terre entre 2011 et 2020 a été
1,1°C plus élevée que celle enre-
gistrée durant la période 1850-
1900, qui marque le début de la
période industrielle. Il affirme par
la suite que la période 1970-2020

a vu la température relevée sur
Terre augmenter dans une pro-
portion jamais vue depuis long-
temps, et que 42% des gaz à effet
de serre émis depuis 1850 l’ont
été depuis 1990. 

Pour les scientifiques du
GIEC, c’est l’Homme qui est res-
ponsable de cette situation de dé-
règlement climatique en cours. Et
ce constat est «sans équivoque».
Ils précisent, à ce propos, que sur
le réchauffement de 1,1°C ob-
servé depuis la fin du XIXe siècle,
1,07 °C est dû aux gaz à effet de
serre liés à l’activité humaine. Et
d’indiquer que «le réchauffement
climatique lié aux activités hu-
maines affecte déjà de nombreux
épisodes extrêmes météorolo-
giques et climatiques dans toutes
les régions du monde ».

Parmi ces événements ex-
trêmes qui, du fait du réchauffe-
ment climatique, se sont
multipliés ces dernières décennies,
on retrouve notamment les cani-
cules et vagues de chaleur, les sé-
cheresses et les pluies extrêmes.
Le rapport de synthèse rappelle
également que le niveau des mers
a en moyenne augmenté de 20 cm
entre 1901 et 2019, qu’il conti-

nuera à le faire durant des siècles
et que le rythme de cette élévation
s’accentue. Le GIEC note par ail-
leurs que les conséquences ac-
tuelles du réchauffement sont
plus graves que ce qui avait été an-
ticipé.

Tous concernés

Dans ce sens, ledit rapport de
synthèse a relevé que les pertur-
bations du système climatique ont
entraîné des effets néfastes obser-
vables sur les écosystèmes et les

sociétés humaines du monde en-
tier  tout en précisant que les évé-
nements météorologiques
extrêmes (sécheresses, vagues de
chaleur, inondations, incendies,
cyclones tropicaux…) ont lieu
plus souvent et sont plus intenses;
que la biodiversité est menacée,
que des milliers d’espèces ani-
males et végétales ont déjà subi
des disparitions locales; que les
risques sanitaires sont en aug-
mentation (hausse de la mortalité
et de la morbidité liées à la cha-
leur, aux maladies, aux pénuries
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Des exemples d’actions pour
une société plus sobre 

Eviter les transports polluants (voiture, avion) et préférer les mobilités
actives (marche, vélo) et les transports en commun;

Utiliser des véhicules plus légers, qui nécessitent moins de matériaux et
demandent moins d’énergie;

Favoriser les véhicules électriques;
Adopter des régimes alimentaires moins riches en viande, sains, équilibrés

et durables;
Réorganiser les chaînes de production et d’approvisionnement pour li-

miter les distances parcourues par les marchandises et les personnes;
Améliorer l’efficacité énergétique est également essentiel pour réduire la

demande, c’est-à-dire consommer moins d’énergie pour un même usage :
par exemple en rénovant les bâtiments pour une meilleure isolation ou en
déployant des moyens de production plus optimisés dans l’industrie.

Source : reseauactionclimat.org
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alimentaires…); que la produc-
tion agricole mondiale est éga-
lement impactée, menaçant la
sécurité alimentaire dans cer-
tains pays et qu’environ la moi-
tié de la population mondiale
connaît actuellement une grave
pénurie d’eau pendant au
moins une partie de l’année.

Ces conséquences, parmi
d’autres, sont généralement
combinées et peuvent entraîner
de nombreuses répercussions.
Par exemple, l’augmentation
d’épisodes météorologiques ex-
trêmes a exposé des millions de
personnes à de graves pro-
blèmes de sécurité alimentaire
et hydrique. Et chaque dixième
de degré supplémentaire de ré-
chauffement entraînera des
conséquences plus graves, tou-
chant de plus en plus de per-
sonnes. Aujourd’hui, près de la
moitié de la population mon-
diale est déjà exposée aux
risques climatiques. 

Injustice

Cependant, le GIEC rap-
pelle le caractère injuste du ré-
chauffement climatique
puisque son impact majeur est
plus palpable dans les pays qui
n’y ont que peu contribué. No-
tamment les pays en dévelop-
pement et des petites îles des
Caraïbes ou du Pacifique Sud.
A souligner que ledit rapport
de synthèse révèle que 3,3 à 3,6
milliards de personnes (soit
plus de 40 % de la population
mondiale) vivent dans des
contextes qui les rendent très
vulnérables au changement cli-
matique.

Pour étayer son propos, le
GIEC rapporte que les pays les
moins développés n’émettent
que 1,7 tonne de gaz à effet de
serre par habitant et par an,
quand la moyenne mondiale
est de 6,9. Et ce sont les plus
riches qui contribuent le plus
fortement au réchauffement
global. Le GIEC affirme que
les personnes ayant un statut
socioéconomique élevé contri-
buent de manière dispropor-
tionnée aux émissions. « Les
10% de ménages ayant les
émissions par habitant les plus
élevées contribuent à 34-45%
des émissions mondiales de gaz
à effet de serre ». Or, la morta-
lité due aux inondations, à la
sécheresse et aux tempêtes a
été jusqu’à 15 fois plus élevée
dans les pays du Sud au cours
de la dernière décennie. Les
risques climatiques sont par ail-
leurs exacerbés par d’autres
facteurs d’inégalité, liés “au
genre, à l’appartenance eth-
nique, aux faibles revenus, au
handicap, à l’âge et aux mo-
dèles historiques et permanents
d’inégalité tels que le colonia-
lisme, en particulier pour de
nombreux peuples autochtones
et communautés locales.”.

Inquiétudes 

Toutefois, le GIEC estime
que le  monde n’est pas encore
prêt à affronter le réchauffe-
ment climatique et ses consé-
quences. Car si des efforts ont
été déployés au niveau de la
conception et l’implantation de
plans d’adaptation  «dans tous
les secteurs et dans toutes les

régions», des «écarts» criants
demeurent. Autrement dit, si
certains pays ont bien avancé
sur ces thématiques, d’autres
n’ont pas pu le faire, «des li-
mites à l’adaptation » ayant été
atteintes dans certains écosys-
tèmes ou secteurs géogra-
phiques. Le GIEC regrette
également une «maladaptation»
(changement qui accroît la vul-
nérabilité d’une population au
lieu de la diminuer) de plus en
plus prégnante.

Ces lacunes dans l’adapta-
tion sont d’autant plus domma-
geables que, comme le rappelle
le GIEC, les mesures qui peu-
vent être mises en place actuel-
lement seront «moins
efficaces» quand le climat se
sera davantage réchauffé.

A ce propos, le GIEC consi-
dère qu’une action massive est
nécessaire puisque pour limiter
le réchauffement à 1,5 °C, la
baisse des émissions mondiales
de gaz à effet de serre qui doit
être observée entre 2019 et
2030 est en effet de l’ordre de
43%. D’ici à 2050, la baisse doit
être de 84%.

Pour limiter le réchauffe-
ment à 2°C, la baisse est méca-
niquement moins marquée, tout
en restant importante (-21%
d’ici à 2030, -64 % d’ici à 2050).

Bref, «le changement systé-
mique nécessaire pour parvenir
à des réductions rapides et pro-
fondes des émissions […] est
sans précédent en termes
d’échelle », explique le GIEC. «
Mais pas nécessairement en
termes de rapidité », conclut-il
néanmoins.

Hassan Bentaleb
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Les solutions existent
Faire face à l’urgence climatique est possible : selon le GIEC, nous dis-

posons collectivement de suffisamment de connaissances, d’outils et de ca-
pitaux mondiaux pour relever ce défi, avec un rôle crucial pour les
gouvernements. Cela nécessitera d’engager une véritable transformation de
nos sociétés en déployant très rapidement des mesures de grande envergure
dans tous les secteurs. Mais si la volonté des décideurs politiques est alignée
avec les objectifs climatiques, de nombreuses options réalisables, efficaces et
peu coûteuses sont disponibles à court terme, certaines avec des impacts po-
sitifs immédiats. 

Beaucoup de mesures climatiques offrent, par ailleurs, d’autres bénéfices
: réduction des inégalités, lutte contre la faim dans le monde… Par exemple,
de fortes mesures de lutte contre les émissions de méthane et la pollution at-
mosphérique permettraient non seulement de limiter les effets du réchauffe-
ment, mais aussi de procurer des avantages considérables pour la santé.

Energie : Sortir des fossiles, investir dans les renouvelables

L’une des principales sources de gaz à effet de serre est la combustion
d’énergies fossiles, provenant notamment des centrales à charbon et des vé-
hicules thermiques. Avec les infrastructures existantes, les projections indi-
quent qu’il ne sera pas possible de limiter le réchauffement à 1,5°C. Pour avoir
une chance d’accomplir cet objectif, il faut donc stopper tout investissement
dans ces sources d’énergie et mettre un terme le plus rapidement possible à
leur exploitation. Pourtant, le GIEC indique que les flux financiers publics et
privés pour les combustibles fossiles sont, encore aujourd’hui, plus importants
que ceux pour l’action climatique !

Il est indispensable d’accélérer la transition à des sources d’énergie à faible
émission de carbone. Parmi les trajectoires analysées par le GIEC, toutes
celles qui sont compatibles avec les objectifs climatiques s’appuient sur un
développement massif  des énergies renouvelables. A court terme (2030) et
à l’échelle mondiale, elles représentent le plus fort potentiel de réduction des
émissions de gaz à effet de serre.

De plus, les récents investissements dans ces sources d’énergies ont per-
mis de forts progrès, en particulier pour l’énergie solaire et l’énergie éolienne,
dont les coûts ont baissé respectivement de -85% et de -55% entre 2010 et
2019.

Sobriété : Réduire la demande

Une autre condition est indispensable pour limiter le changement clima-
tique en plus du déploiement des énergies renouvelables : réduire fortement
notre consommation. Le GIEC emploie pour la première fois le terme de
«sobriété» (“sufficiency” en anglais). Selon sa définition, il s’agit de mesures
permettant d’éviter des demandes (en énergie, mais aussi en matériaux, terres,
eau…) tout en assurant le bien-être des personnes.

Une forte réduction de la demande pourrait permettre une baisse de l’or-
dre de 40 à 70% des émissions mondiales de gaz à effet de serre d’ici 2050.
Une telle diminution ne repose pas principalement sur de petits gestes indi-
viduels : on parle ici d’une action collective, de la mise en œuvre de mesures
politiques ambitieuses permettant une transformation de nos modèles actuels.
Les secteurs de l’énergie, des transports, du bâtiment, de l’alimentation et de
l’industrie sont ceux qui offrent le plus grand potentiel de réduction des émis-
sions de gaz à effet de serre du côté de la demande.

Adaptation

En parallèle de ces actions visant à réduire nos émissions de gaz à effet
de serre pour limiter le réchauffement climatique, il est indispensable de dé-
ployer des mesures pour s’adapter aux changements déjà en cours et anticiper
ceux à venir. Par exemple, diversifier les cultures agricoles ou végétaliser les
villes pour faire face aux vagues de chaleur.

La plupart des actions aujourd’hui mises en place sont malheureusement
inadaptées, car pensées sur le court terme et pour des secteurs et des risques
isolés. Certaines peuvent même s’avérer contre-productives, augmentant l’ex-
position à un risque sur le long terme ou renforçant des inégalités existantes
: on parle alors de maladaptation. Cela peut être le cas de la climatisation pour
lutter contre la chaleur, qui contribue au changement climatique (car gour-
mande en énergie), et est accessible principalement aux populations aisées.
Pour empêcher cela, il est nécessaire de déployer des mesures inclusives, plu-
risectorielles et planifiées sur le long terme. Malgré tout, l’adaptation seule ne
suffira pas. Plus nous retardons la réduction des émissions de gaz à effet de
serre, moins nous aurons de solutions d’adaptation efficaces. 

Gouvernance inclusive et coopération internationale

Déployer de manière urgente ces solutions est indispensable pour assurer
“un avenir vivable et durable pour tous”. Mais cela nécessitera de s’appuyer
sur une approche inclusive et équitable, ainsi que sur une forte coopération
internationale en matière de financement et de technologie. 

Les investissements financiers déployés à l’international pour l’action cli-
matique sont largement insuffisants : ils devraient être multipliés par un facteur
de 3 à 6, si l’on veut limiter le réchauffement à +2°C, donc encore plus pour
atteindre l’objectif  de +1,5°C. Un financement accru doit également être dé-
ployé pour l’adaptation, en particulier pour les pays en développement, afin
de faire face aux risques climatiques ainsi qu’aux pertes et dommages, consé-
quences irréversibles du changement climatique.

Source : reseauactionclimat.org
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Le secrétaire d'Etat américain, Antony
Blinken, a exprimé lundi la "gratitude"
des Etats-Unis à S.M le Roi Mohammed

VI pour Son "leadership et Sa contribution de
longue date" à la promotion de la paix et la sta-
bilité régionales, y compris au Proche-Orient,
tout en saluant le "rôle stabilisateur" du
Royaume dans la région et en Afrique.

"Le Secrétaire a exprimé sa gratitude pour
le leadership de S.M le Roi Mohammed VI et
Sa contribution de longue date à la promotion

de la stabilité et de la paix régionale, y compris
Ses efforts pour promouvoir un avenir sûr et
prospère pour les Israéliens et les Palestiniens",
a indiqué le porte-parole du département
d'Etat dans un communiqué publié à l'issue des
entretiens tenus à Washington entre le chef  de
la diplomatie américaine et le ministre des Af-
faires étrangères, de la coopération africaine et
des Marocains résidant à l’étranger, Nasser
Bourita.

Au cours des cette rencontre, les deux res-

ponsables ont "discuté des efforts visant à faire
avancer la paix et la sécurité régionales, reflé-
tant le rôle stabilisateur du Maroc face à une
série de défis au Moyen-Orient et en Afrique",
a ajouté le porte-parole de la diplomatie amé-
ricaine.

"Ils ont discuté des préoccupations com-
munes concernant la poursuite de la violence
en Israël et en Cisjordanie et des efforts en
cours pour désamorcer les tensions", poursuit
le communiqué.

Le chef de la diplomatie américaine exprime la "gratitude" des Etats-Unis à S.M le Roi 
pour Son "leadership et Sa contribution de longue date" à la paix et à la stabilité régionales
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Les Etats-Unis réaffirment leur soutien
au plan marocain d'autonomie comme
étant "sérieux, crédible et réaliste" 

La visite de travail à Washing-
ton du ministre des Affaires
étrangères, de la Coopération
africaine et des Marocains ré-

sidant à l’étranger, Nasser Bourita, mar-
quée par une série d'entretiens avec de
hauts responsables américains, dont le
secrétaire d'Etat, Antony Blinken, vient
conférer un nouvel élan au partenariat
stratégique solide et multidimensionnel
liant les Etats-Unis et le Maroc.

Les Etats-Unis "apprécient pro-
fondément le partenariat de longue
date, historique et inébranlable avec le
Maroc", a indiqué, à cette occasion, le
chef  de la diplomatie américaine.

Abondant dans le même sens, M.
Bourita a souligné que l’amitié entre le
Maroc et les Etats-Unis est solide, et
que le partenariat entre les deux pays
n'a jamais été aussi fort qu'aujourd'hui,
"un partenariat basé sur les engage-
ments communs pour la paix, la stabi-
lité et la prospérité, que Sa Majesté le
Roi Mohammed VI apprécie".

Durant leur rencontre, les deux
hauts responsables ont eu l'occasion
également de se concerter sur diffé-
rentes questions régionales et interna-
tionales, dont la guerre en Ukraine, le
soutien aux élections en Libye et la si-
tuation au Sahel.

"Nous avons un partenariat de
longue date, historique et inébranlable
avec le Maroc, qui a été une force si im-
portante pour la stabilité, la paix, le pro-
grès et la modération - quelque chose
que nous apprécions profondément",
a souligné le secrétaire d'Etat américain.

M. Blinken a salué le "leadership
dont le Maroc a fait preuve en travail-
lant sur la normalisation avec Israël et
dans des domaines d'une importance
capitale pour le monde, notamment le
changement climatique et les énergies
renouvelables, où le Maroc a été un vé-
ritable leader".

Le Maroc et les Etats-Unis travail-
lent ensemble dans "tellement de do-
maines différents", a encore relevé le

chef  de la diplomatie américaine, qui a
cité l'exercice militaire "African Lion"
qui sera organisé prochainement au
Maroc.

La visite de M. Bourita à Washing-
ton consacre la dynamique d’échanges
réguliers entre le Maroc et les Etats-

Unis, qui s’est considérablement inten-
sifiée, au cours de ces deux dernières
années, avec la visite au Royaume de
nombreux hauts responsables améri-
cains et l’organisation par le Maroc
d’importantes manifestations
conjointes, dont la réunion ministérielle

de la Coalition globale de lutte contre
Daech, en mai et en juillet 2022 ou en-
core le Sommet d’affaires USA-
Afrique qui a servi de prélude au
Sommet des dirigeants USA-Afrique,
accueilli par le président Joe Biden en
décembre dernier.

Nasser Bourita : Le partenariat entre les deux pays est basé sur les engagements communs
pour la paix, la stabilité et la prospérité, que Sa Majesté le Roi Mohammed VI apprécie
Anthony Blinken : Les Etats-Unis apprécient profondément le 
partenariat de longue date, historique et inébranlable avec le Maroc

Le chef  de la diplomatie amé-
ricaine, Antony Blinken, a
réaffirmé, lundi, le soutien

de son pays au plan marocain d'au-
tonomie pour clore définitivement
le conflit régional autour du Sahara,
relevant que les Etats-Unis "conti-
nuent" de considérer ce plan
comme "sérieux, crédible et réa-
liste".

"Le secrétaire a noté que les
Etats-Unis continuent de considé-
rer le plan d'autonomie du Maroc
comme sérieux, crédible et réa-
liste", a indiqué le porte-parole du
département d'Etat dans un com-
muniqué publié à l'issue des entre-

tiens tenus à Washington entre le
chef  de la diplomatie américaine et
le ministre des Affaires étrangères,
de la Coopération africaine et des
Marocains résidant à l’étranger,
Nasser Bourita.

Durant leurs entretiens, pour-
suit le communiqué, le secrétaire
d'Etat et le ministre des Affaires
étrangères, de la Coopération afri-
caine et des Marocains résidant à
l'étranger ont "affirmé leur plein
soutien à l'Envoyé personnel du se-
crétaire général des Nations Unies,
Staffan de Mistura, pour la promo-
tion d'une solution politique dura-
ble et digne" à ce conflit régional.

Pour la troisième année consécu-
tive, le rapport annuel du départe-
ment d’Etat américain sur les

droits de l’Homme en 2022, publié lundi,
consacre un seul chapitre au Maroc in-
cluant son Sahara. Cette tradition dans
l’élaboration des rapports de la diploma-
tie américaine consacre l’approche de
Washington dans le traitement de la
question du Sahara depuis la reconnais-
sance par les Etats-Unis de la souverai-
neté du Maroc sur ses provinces du Sud
en décembre 2020.

Evoquant la situation politique au
Royaume, le rapport revient sur la tenue
en septembre 2021 des élections locales,
régionales et parlementaires, relevant que
“les observateurs nationaux et internatio-
naux ont considéré que les élections
étaient généralement libres, honnêtes et

transparentes”. Sur la situation des éta-
blissements pénitentiaires au Maroc, la di-
plomatie américaine souligne que “les
conditions carcérales se sont améliorées”,
notant que “l'institution du médiateur a
aidé à résoudre plusieurs affaires civiles”.

Le Conseil National des Droits de
l’Homme (CNDH) “a continué d'être un
canal par lequel les citoyens ont exprimé
des plaintes concernant les violations des
droits de l’Homme”, ajoute, par ailleurs,
le rapport américain. S’agissant de la mi-
gration, le département d’Etat met en
avant la politique humaniste du
Royaume, soulignant que “le gouverne-
ment a coopéré avec le Haut-Commis-
sariat des Nations Unies pour les réfugiés
(HCR) et d'autres organisations humani-
taires pour fournir protection et assis-
tance aux réfugiés, aux demandeurs

d'asile et à d'autres personnes relevant de
sa compétence”.

“Le gouvernement a également al-
loué des fonds aux organisations huma-
nitaires pour assurer des services sociaux
aux migrants, y compris les réfugiés”, in-
dique la même source. Tout en rappelant
que le Maroc a "continué d'accorder un
statut aux réfugiés reconnus par le
HCR”, le rapport note le Royaume “a fa-
cilité les retours volontaires des migrants
avec le soutien de l'Organisation interna-
tionale pour les migrations”.

“Les migrants, les demandeurs
d'asile et les réfugiés ont un accès égal, en
vertu de la loi, à la justice et aux services
publics, y compris la santé et l’éducation”,
a relevé le département d’Etat dans son
dernier rapport sur les droits de
l’Homme.

Droits de l’Homme

Le rapport du département d’Etat américain 
consacre un chapitre au Maroc incluant son Sahara
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Hajj 1444  

2ème phase du paiement
des frais pour les 
personnes inscrites
dans les listes d'attente

La deuxième phase de l'opération du règlement des
frais du Hajj pour la saison 1444 de l'Hégire, pour
les personnes inscrites dans les listes d'attente selon

l'ordre établi par le processus de tirage au sort et qui rem-
placeront ceux n'ayant pas pu effectuer le règlement des
frais du Hajj pour la saison 1444 lors de la première phase,
se déroulera du 23 au 29 mars 2023, a annoncé, lundi, le mi-
nistère des Habous et des Affaires islamiques.

Dans un communiqué, le ministère a indiqué que le paie-
ment sera effectué en un seul versement auprès des agences
Barid Bank dans les différentes provinces et préfectures du
Royaume tant pour le pèlerinage encadré par le ministère
des Habous et des Affaires islamiques que pour celui des
agences de voyages.

Des experts marocains et
britanniques ont débattu,
lundi à Rabat, des méca-
nismes d'immunisation

des jeunes contre la radicalisation en
ligne ainsi que des stratégies adoptées
par les organisations extrémistes pour
l'endoctrinement de cette frange de la
société.

Lors d'une journée d'étude orga-
nisée à l’initiative conjointe de la Rabita
Mohammadia des oulémas et de l’am-
bassade du Royaume-Uni au Maroc
sous le thème "Regards croisés sur la
radicalisation en ligne : Focus sur le
Maroc", les experts ont exploré les
pistes de prévention et d’immunisation
des jeunes contre la radicalisation en

ligne, d'investissement dans les
moyens possibles pour faire face à ce
phénomène, en s'appuyant principale-
ment sur les expériences marocaines
et britanniques en la matière, grâce aux
apports d’experts, de chercheurs, d’ac-
teurs et de praticiens institutionnels et
associatifs.

Il a été aussi question d'examiner
les dimensions psychologiques, théo-
logiques, sociales, sociologiques, poli-
tiques, informatiques, juridiques et
communicationnelles du phénomène
et de scruter la corrélation entre l’usage
d’internet et les processus de radicali-
sation des jeunes, dans un contexte
marqué par des flux et des quantités
croissantes, souvent ingérables, d'in-

formations et de désinformations en-
vahissant la toile, et partant une diffi-
culté pour les usagers, surtout les
jeunes, de discerner le vrai du faux
pour n'en retenir que l'utile.

Le secrétaire général de la Rabita
Mohammadia des oulémas, Ahmed
Abbadi, a souligné la nécessité de pro-
téger les jeunes contre les dangers de
l'espace numérique et l'importance de
doter les jeunes d'un ensemble de ré-
férences intellectuelles, émotionnelles
et existentielles afin de les immuniser
et de leur permettre d'être constructifs
et agissants au sein de la société.

Selon M. Abbadi, les discours
adoptés par les groupes extrémistes re-
posent sur cinq attraits que sont l'unité,

la dignité, le salut, le contrôle des don-
nées et la pureté, ainsi que sur un en-
semble d'interprétations du texte
religieux loin du consensus des oulé-
mas.

Il a également soutenu que les
contenus disponibles sur Internet, des-
tinés aux jeunes, doivent respecter leur
intelligence et créativité et tenir compte
de leurs besoins et attentes, afin de les
orienter vers le droit chemin et de les
protéger contre le discours extrémiste,
notant que l'accompagnement de la
jeunesse sur l'espace virtuel doit s'ap-
puyer sur une recherche scientifique
approfondie et continue, portant no-
tamment sur les dimensions existen-
tielle, intellectuelle, émotionnelle et
sociale, aux côtés de celle ayant trait à
la mémoire.

De son côté, l'ambassadeur du
Royaume-Uni à Rabat, Simon Martin,
a indiqué que le Maroc et la Grande-
Bretagne partagent un défi commun
qui consiste à faire face au phénomène
de la radicalisation en ligne, soulignant
l'importance de l'échange des exper-
tises et expériences entre les deux pays
dans ce domaine.

Dans une déclaration à M24, la
chaîne d'information en continu de la
MAP, M. Martin s'est dit "très fier de
notre coopération avec le Maroc, en
particulier avec la Rabita Mohamma-
dia des oulémas qui joue un rôle capital
dans la fédération des efforts de toutes
les forces vives du Royaume pour
contrecarrer cette menace", estimant
que l'organisation de cette rencontre
avec la participation d'experts des deux
pays témoigne de l'étroite coopération
entre les deux Royaumes pour lutter
contre la radicalisation en ligne.

Fruit d’une fructueuse collabora-
tion et d’une réflexion collaborative

entre la Rabita Mohammadia des ou-
lémas et l'ambassade du Royaume-Uni
à Rabat, cette initiative se veut une
journée de réflexion et d’échanges sur
les moyens d'intervention les plus ap-
propriés à même de contribuer effica-
cement aux efforts déployés pour
lutter contre l’extrémisme violent, en
général, et les questions liées à la radi-
calisation en ligne en particulier.

A cette occasion, les résultats
d’une série de recherches initiées et/ou
accompagnées par la Rabita Moham-
madia des oulémas et le gouverne-
ment britannique au sujet de la
radicalisation en ligne au Maroc seront
présentés dans la perspective de
contribuer à explorer l’ampleur et la
nature des défis liés à la radicalisation
en ligne.

Plusieurs axes ont été à l’ordre du
jour, dont le rôle d'internet sur la radi-
calisation au Maroc, le diagnostic des
risques liés au contenu de radicalisa-
tion en ligne ciblant les jeunes, le
contenu à caractère religieux véhiculé
sur le net, les stratégies des acteurs de
radicalisation à l’ère d'internet, la litté-
ratie numérique chez les jeunes, et les
processus psychologiques de la radica-
lisation en ligne.

A l'issue de cette journée, il sera
question d’émettre des recommanda-
tions, de discuter des moyens d’investir
l'éducation à la littératie information-
nelle, la régulation d’internet, des ré-
seaux sociaux et des moteurs de
recherche, et de proposer des outils
pour la diffusion en ligne d’un contenu
alternatif  d’un Islam authentique et du
juste milieu, vecteur de valeurs huma-
nistes et universelles et répondant aux
besoins des jeunes en quête de
connaissances, de sens, de transcen-
dant et d’absolu.

Radicalisation en ligne 

Des experts marocains et britanniques débattent
des mécanismes d'immunisation des jeunes

Le Maroc est une ''grande nation’’
et une ‘’puissance’’ économique
qui contribue au progrès et à la

stabilité du pourtour méditerranéen, a
affirmé le sous-délégué du gouverne-
ment espagnol à Tarragone, Santiago
José Castellà.

‘’Le moment est venu pour évoluer
vers le respect total de la souveraineté et
la reconnaissance d'une grande nation
comme le Maroc’’, a souligné Castellà
lors d'une rencontre, organisée ce week-
end, par le consulat général du Maroc à
Tarragone, à l’occasion de la Journée in-
ternationale de la femme.

Le responsable et ancien vice-rec-
teur des relations étrangères et interna-
tionales de l’Université Rovira i Virgili a
fait observer que ‘’le Maroc est une puis-
sance économique et entrepreneuriale,
qui nous aide pour que la Méditerranée
ne soit pas une frontière, mais un espace

de relations plus fortes’’.
‘’Nous devons déconstruire une

certaine vision erronée, arrogante et
pleine de préjugés, et reconnaître les pro-
grès du Maroc’’ dans tous les domaines,
dont celui de la promotion de la situation
de la femme, a-t-il indiqué.

‘’Les progrès réalisés par les femmes
au Maroc sont les progrès réalisés dans
le cadre d’une démocratie et sont donc
très importants’’, a soutenu M. Castellà,
se félicitant de l’intégration de la com-
munauté marocaine établie en Espagne.

‘’De plus en plus de Marocains vi-
vent parmi nous et apportent prospérité
et progrès à notre société’’, a-t-il pour-
suivi.

Cette rencontre, qui a rendu hom-
mage à plusieurs compétences maro-
caines à Tarragone, Lérida et Aragon, a
été marquée par la présence notamment
de la procureure générale de Tarragone,
Maria José Osuna Cerezo, le sous-délé-
gué chargé de la défense à Lérida, Fer-
nando Rodriguez de Ravena, le
sous-délégué chargé de la défense à Tar-
ragone, Antonio Bergonos Gonzalez,
ainsi que de responsables représentant
les autorités locales.

Santiago José Castellà : Le Maroc, une grande nation et
une puissance qui contribue au progrès de la Méditerranée 
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Donald Trump va-t-il être arrêté
et inculpé à New York ? 

L'Amérique est suspendue en
ce début de semaine à la
possible inculpation pénale,
voire l'arrestation très sym-

bolique à New York, de l'ancien prési-
dent Donald Trump pour une affaire de
paiement avant sa victoire en novembre
2016 à une actrice de films pornogra-
phiques avec qui il aurait eu une liai-
son. Pour un président américain en
exercice ou ayant quitté la Maison
Blanche, une telle inculpation serait his-
torique et sans précédent. Le milliardaire
républicain dénonce une "chasse aux
sorcières" menée par les démocrates,
mais ses appels à "manifester" ont fait
chou blanc lundi. 

Le coup de tonnerre de la possible
mise en examen de Donald Trump, à
plus d'un an et demi de la présidentielle

de 2024 qu'il rêve de remporter, avait re-
tenti samedi matin lorsqu'il avait affirmé
sur sa plateforme Truth Social, en lettres
majuscules, qu'il serait "arrêté" mardi. 

Pourquoi? Citant des "fuites" de la
justice de l'Etat de New York, il s'attend
à être inculpé au pénal à l'issue d'une en-
quête de plusieurs années des procu-
reurs du district de Manhattan, avec à
leur tête depuis janvier 2022 le magistrat
Alvin Bragg. 

Mais le parquet new-yorkais a gardé
le silence ces derniers jours et rien ne dit
que l'éventuelle inculpation sera annon-
cée.

 En soutien, une trentaine de jeunes
trumpistes se sont rassemblés dans le
froid lundi soir devant le palais de justice
de Manhattan. Avec davantage de jour-
nalistes et de policiers, qui ont disposé

des barrières, tout comme devant la
Trump Tower de la 5e Avenue. 

Une avocate de Donald Trump,
Alina Habba, avait mis en garde di-
manche sur CNN: "S'ils (les démo-
crates) choisissent de (l'inculper) pour
une infraction qu'il n'a franchement
même pas commise, cela va provoquer
la pagaille".  Sur des réseaux sociaux, des
trumpistes anonymes promettent d'em-
pêcher la mise en cause judiciaire de leur
héros, notamment le groupe "The Do-
nald" qui veut déclencher une "grève
nationale" voire une "guerre civile 2.0",
ont rapporté les médias Rolling Stone et
Daily Beast.  Mais on est loin des appels
à battre le pavé après la présidentielle de
2020 que Donald Trump considère tou-
jours comme "volée" par Joe Biden.

 L'homme d'affaires de 76 ans, qui

avait fait voler en éclats l'équilibre des
pouvoirs aux Etats-Unis, s'en est pris
encore lundi aux services "corrompus"
du procureur Bragg, un magistrat afro-
américain, démocrate et élu - comme
l'essentiel des juges et procureurs. 

L'affaire de l'actrice pornogra-
phique Stormy Daniels est juridique-
ment complexe.  La justice
new-yorkaise cherche à déterminer si
Trump est coupable de fausses déclara-
tions, une infraction, ou de manque-
ment aux lois sur le financement
électoral, un délit pénal, en ayant versé
130.000 dollars à cette femme, de son
vrai nom Stephanie Clifford, dans les
semaines précédant l'élection de no-
vembre 2016. 

Dans quel but? Pour qu'elle taise
une supposée relation extraconjugale du

milliardaire dix ans plus tôt, selon l'ac-
cusation. "Il n'y a pas de délit", s'est en-
core défendu lundi Donald Trump sur
Truth Social. 

L'enquête en tout cas s'est accélérée
la semaine dernière. Michael Cohen, an-
cien avocat et désormais ennemi de
Trump, ayant payé Stormy Daniels en
2016, a témoigné la semaine dernière
devant un grand jury, un panel de ci-
toyens aux larges pouvoirs d'enquête et
chargé d'entériner une mise en examen.
L'actrice a, à tout le moins, coopéré avec
les procureurs et ce même grand jury. 

Donald Trump a aussi été invité à
s'exprimer devant ce panel, selon la
presse américaine, et un de ses avocats
avait répondu qu'il se "rendrait" volon-
tiers à une convocation de la justice
new-yorkaise. Selon l'ancien procureur
Renato Mariotti, même en cas d'incul-
pation, il est probable que Donald
Trump, qui habite à Palm Beach, en
Floride, et où tout était calme lundi, se
rende volontairement au tribunal de
Manhattan.  Il y serait très symbolique-
ment placé quelques instants en état
d'arrestation, photographié, et ses em-
preintes digitales seraient relevées. Il
pourrait même éventuellement être me-
notté quelques minutes.

 Mais pour éviter d'en faire un
"spectacle", le magnat de l'immobilier
"n'arriverait probablement pas au tribu-
nal (de Manhattan) par la porte de de-
vant", afin de fuir les caméras et pour
des raisons de sécurité, selon Robert
McDonald, professeur de droit pénal et
ancien du Secret Service, l'agence qui
protège les dignitaires américains. La
principale crainte des autorités serait une
répétition du chaos de l'assaut du Capi-
tole à Washington le 6 janvier 2021,
lorsque Donald Trump, battu dans les
urnes, avait appelé ses partisans à
contester les résultats.

   Dimanche, des caciques républi-
cains ont prudemment défendu Trump,
notamment son ancien vice-président
Mike Pence. 

Le gouvernement américain est in-
tervenu pour garantir les dépôts de
banques en faillite mais cherche de-

puis à éviter tout parallèle avec les sauve-
tages de 2008, qui avaient valu des critiques
virulentes à George Bush et Barack
Obama.

 Le Trésor américain et l'Agence de
garantie des dépôts, la FDIC, ont décidé,
le 12 mars, de couvrir l'ensemble des dé-
pôts au sein de Silicon Valley Bank (SVB)
et Signature Bank, insolvables toutes les
deux, au-delà du plafond théoriquement
fixé à 250.000 dollars, pour rassurer leurs
clients et les déposants américains en gé-
néral. 

Dès le communiqué d'annonce, les
autorités ont précisé que le coût éventuel
de l'opération ne serait "pas assumé par les
contribuables" américains. "Ce n'est pas un
sauvetage", car les autorités "protègent les
déposants, mais pas les créanciers obliga-

taires et les actionnaires", fait valoir David
Smith, professeur à l'université de Virginie,
"à la différence de la crise
financière". Entre l'automne 2008 et fin
2009, le Trésor américain avait injecté plus
de 200 milliards de dollars pour recapitali-
ser les banques américaines, sans contre-
partie. Il a, depuis, récupéré davantage qu'il
avait investi. 

L'intervention relative à SVB et Signa-
ture Bank a, cette fois, effacé la totalité de
la valeur boursière des deux établissements,
conduit au limogeage des dirigeants et de-
vrait entraîner des pertes significatives pour
les détenteurs de dette émise par les deux
banques.  Le ministère américain de la Jus-
tice a ouvert une enquête sur la défaillance
de SVB, selon plusieurs médias, et le prési-
dent Joe Biden a appelé vendredi le
Congrès à "agir pour sanctionner plus
lourdement les dirigeants des banques
dont la mauvaise gestion a contribué à la

faillite de leurs établissements".  Deux ban-
quiers seulement, cadres de niveau inter-
médiaire, ont été poursuivis et condamnés
après la crise financière aux Etats-Unis. 

La gestion de 2008 avait suscité des
critiques, donné naissance au mouvement
Occupy Wall Street et nourri le ressenti-
ment, pré-existant, à l'égard des banques,
aujourd'hui exprimé par plusieurs élus dé-
mocrates les plus à gauche. "Les gens qui
appellent ça un sauvetage ont tort", a mar-
telé, dans un entretien au site CT Insider,
l'élu à la Chambre des représentants Jim
Hines, parmi de nombreux parlementaires
démocrates à relayer le discours du gou-
vernement. 

Pour Aaron Klein, du centre de ré-
flexion Brookings Institution, il s'agit bien
d'un "bailout", une opération de secours,
aux conséquences incertaines. "Des clients
comme Peter Thiel (investisseur du secteur
technologique) ou les entrepreneurs des

cryptomonnaies ont reçu une garantie du
gouvernement", fait valoir le chercheur,
alors qu'ils auraient vraisemblablement
perdu, sans cela, une partie de leurs dépôts.
"Nous ne pouvons pas continuer avec ce
paradigme qui offre plus de socialisme aux
riches et l'individualisme rugueux pour
tous les autres", a déclaré le sénateur indé-
pendant Bernie Sanders, proche de la
gauche radicale, fustigeant le coup de main
apporté à des clients aux dépôts consé-
quents. Il est "inexact", selon Aaron Klein,
de dire que l'opération ne coûtera rien au
contribuable américain. La reprise en main
de SVB et Signature Bank va générer des
frais supplémentaires pour la FDIC, qui se-
ront assumés par le gouvernement améri-
cain.  Les autorités américaines ont
expliqué que le coût éventuel de la garantie
de tous les dépôts serait pris en charge par
le Fonds d'assurance de la FDIC, alimenté
par des contributions obligatoires de tous

les établissements américains. Fin 2022,
son solde se montait à 128 milliards de dol-
lars, soit 1,27% des 10.000 milliards de dé-
pôts assurés. 

Si l'utilisation de ce fonds nécessite de
le renflouer, les banques devront mettre la
main au portefeuille, et "clairement, ce sont
les clients qui finiront par payer la note",
reconnaît David Smith. 

L'ancien vice-président américain
Mike Pence a qualifié de "malhonnête" l'af-
firmation du président Biden. "Chaque
Américain va devoir payer des frais (ban-
caires) plus élevés pour pouvoir reconsti-
tuer les milliards dépensés par la FDIC", a
clamé le républicain dans une tribune pu-
bliée par le Daily Mail. "Les déposants de
banques en bonne santé sont contraints de
subventionner la mauvaise gestion de Sili-
con Valley Bank", a commenté, de son
côté, la candidate à la primaire républicaine
Nikki Haley. 

Le gouvernement Biden veut éviter l'étiquette de sauveur des banques 
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Et maintenant? L'adop-
tion de la réforme des
retraites au Parlement
est loin d'avoir signé la

fin de la contestation du projet
phare d'Emmanuel Macron qui
devait consulter tous azimuts
mardi au lendemain de manifes-
tations dans de nombreuses villes
de France, émaillées parfois de
fortes tensions. 

Le chef  de l'Etat devait rece-
voir à  Elisabeth Borne, en pre-
mière ligne, qui a échappé de peu
la veille à un renversement de son
gouvernement, avec le rejet à
neuf  voix près d'une motion de
censure transpartisane à l'Assem-
blée nationale. "Je suis déterminée
à continuer à porter les transfor-
mations nécessaires à notre pays",
a assuré lundi soir la Première mi-
nistre, conviée à l'Elysée avec plu-
sieurs membres du
gouvernement et les chefs de la
majorité. 

Emmanuel Macron devait en-
suite déjeuner avec Yaël Braun-
Pivet et Gérard Larcher,
présidents de l'Assemblée et du
Sénat, avant une réunion en soi-
rée avec les parlementaires du
camp présidentiel.  Grâce à la
procédure décriée du 49.3, qui
permet à un texte d'être adopté
sans vote sauf  si le gouvernement
est censuré, la réforme - qui pré-
voit le recul de l'âge légal de dé-
part à la retraite à 64 ans - a été
officiellement adoptée lundi au
Parlement.  Mais cet épilogue par-
lementaire, qui s'est joué par un
vote plus serré qu'attendu (avec
notamment 19 députés LR sur 61
apportant leurs voix à la motion
de censure transpartisane), n'a pas
fait retomber la pression sur l'exé-
cutif. Au contraire. 

Elisabeth Borne "doit partir"
ou le "président doit la démis-
sionner", a lancé Marine Le Pen,
plusieurs voix de gauche appelant
aussi à sa démission. "Le combat
continue", ont scandé tous les lea-
ders de la coalition Nupes.  Ils
comptent notamment sur des re-
cours devant le Conseil constitu-
tionnel et ont dégainé une
demande de référendum d'initia-
tive partagée (RIP), dont les Sages
doivent examiner la recevabilité. 
En attendant, Elisabeth Borne a
annoncé lundi soir qu'elle allait
"directement" saisir le Conseil
constitutionnel pour qu'il exa-

mine le texte "dans les meilleurs
délais". 

Les opposants à la réforme
exhortent à ce que le combat
continue aussi dans la rue. Jean-
Luc Mélenchon a appelé à "une
censure populaire" qui doit "s'ex-
primer "massivement, en tout lieu
en toute circonstance". "Rien
n'entame la détermination des
travailleurs", a prévenu de son
côté la CGT, tandis que le secré-
taire général de la CFDT, Laurent
Berger, a appelé à la mobilisation
pour la prochaine journée de
grèves et de manifestations pré-
vue le 23 mars. 

M. Berger s'est aussi dit in-
quiet de la "colère" et des "vio-
lences" qui pourraient s'exprimer
du fait de l'adoption d'une loi qui
n'avait "pas de majorité à l'Assem-
blée nationale".

 Lundi soir, des poubelles ren-
versées et brûlées, des barricades,
des jets de projectiles sur les
forces de l'ordre, et des fumigènes
ont marqué certaines des mani-
festations qui ont éclaté sponta-
nément un peu partout en France
après l'adoption de la réforme.  A
Paris, peu après 00H30, 171 per-
sonnes avaient été interpellées,
selon une source policière. 

Les mêmes scènes de tension
se sont reproduites dans plusieurs
grandes villes, comme à Lyon,
Nantes, Rennes, ou Strasbourg où
quelque 2.000 personnes ont ma-
nifesté, selon la préfecture. "Ça va
péter", ont scandé les manifes-
tants à Lille. "Louis XVI on l'a dé-
capité, Macron on va
recommencer".  Tout au long de
la journée, la colère s'était illustrée
par de nouveaux rassemblements,
des piquets de grève, des routes
bloquées, des transports pertur-
bés ou encore des stations-service
à sec pour la première fois depuis
le début du conflit social.

Macron consulte tous azimuts après
l'adoption de la réforme de la retraite
La colère monte en Hexagone

La Russie dit avoir repoussé une attaque de drones en Crimée
Les autorités russes ont affirmé

mardi avoir abattu la veille des
drones ukrainiens en Crimée,

quelques jours après une visite du
président Vladimir Poutine dans
cette péninsule annexée par Mos-
cou. 

Lundi soir, "la défense antiaé-
rienne a repoussé une attaque de
drones près de la ville de Djankoï, en
Crimée", a déclaré dans un commu-
niqué le Comité d'enquête russe, or-
gane chargé des investigations les
plus importantes. "Les cibles de tous
les drones abattus étaient des infra-
structures civiles", a-t-il ajouté. Le
gouverneur installé par Moscou en
Crimée, Sergueï Aksionov, a fait état

d'une personne blessée par la chute
de débris d'un drone abattu sur une
habitation et un magasin. Un
conseiller de M. Aksionov, Oleg
Krioutchkov, a accusé les autorités
ukrainiennes d'avoir mené cette at-
taque pour "se venger" de l'annexion
de la Crimée par Moscou, quelques
jours après son neuvième anniver-
saire. 

Samedi, pour marquer cet anni-
versaire, Vladimir Poutine a effectué
un déplacement surprise en Crimée.
Il s'est notamment rendu sur la base
russe de Sébastopol, port d'attache
de la flotte russe de la mer Noire. 
Dans la foulée, le président russe
s'est rendu à Marioupol, ville por-

tuaire ukrainienne conquise par les
forces russes après un siège qui a ré-
duit une grande partie de cette cité
en ruines. 

Depuis le lancement de l'offen-
sive de Moscou contre l'Ukraine, la
Crimée a plusieurs fois été la cible
d'attaques de drones.  Début mars, la
Russie avait ainsi affirmé avoir re-
poussé une "attaque massive" de
drones ukrainiens, faisant état de 10
appareils abattus. 

La Russie dispose d'une base mi-
litaire dans la région de Djankoï. En
août 2022, cette base avait été rava-
gée par l'explosion d'un dépôt de
munitions. Moscou avait fini par ad-
mettre un "sabotage". 
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Le secteur touristique est l’un
des secteurs clefs de l’écono-
mie au Maroc, comme par-

tout ailleurs. Son rôle et son
développement reflètent bien le
degré d’attractivité du pays et contri-
buent grandement à l’élargissement
et à l’enrichissement des échanges
aux niveaux régional, continental et
notamment international de même
qu’ils assurent le rayonnement cul-
turel et artistique et suscitent l’inté-
rêt des acteurs économiques,
financiers et politico-diplomatiques
de pays proches ou lointains géo-
graphiquement.

Par ailleurs, le tourisme, en
étroite corrélation avec l’ensemble
des secteurs de l’économie, parti-
cipe à la promotion de l’investisse-
ment étranger en particulier et à
l’élargissement des perspectives de
coopération et de partenariats bila-
téraux et multilatéraux dans de mul-
tiples et divers domaines…

A cet égard, le Maroc dispose,
en tout état de cause, de grandes po-
tentialités naturelles, d’importants

atouts climatiques et de richesses
culturelles qui ont,  à travers les
temps et les diverses conjonctures
économiques et sociales, ample-
ment valorisé l’industrie du tou-
risme, s’érigeant ainsi comme un
vecteur essentiel du développement
ciblé par les différentes politiques
publiques, quels que soient leurs ho-
rizons ou leurs orientations.

L’on peut en conséquence, à
juste titre, se réjouir et se sentir fier
du classement avancé de notre pays
en tant que destination favorite de
touristes étrangers de différentes
nationalités.

En effet, selon le baromètre
Orchestra réalisé  par le site de l’ac-
tualité du tourisme «l’Echo touris-
tique»,  le Maroc figure dans le Top
5 des destinations les plus réservées
en février 2023 par les Français.

Ledit baromètre, en procédant
au classement des destinations les
mieux vendues de février 2023,
place le Maroc, avec une progres-
sion manifeste de +93% à la 5ème
place dans le Top 20 des destina-
tions choisies par les Français.

Arrive en tête de ce classement
la Grèce (+37%) suivie de l’Es-
pagne (-7%), la France métropoli-
taine (+2%) et de la Tunisie
(+98%).

Ensuite, l’Egypte  (+51%) se
positionne à la 6ème place et puis
viennent l’Italie (+26%), l’Ile Mau-
rice (+29%), le Portugal (+20%), la
République dominicaine (-56%), les
USA (-1%), le Mexique (-25%), la
Tanzanie (+4%), le Canada
(+198%) et la Thaïlande (+547%).

Quant aux Emirats arabes unis

(-43%), la Croatie (+60%), la Jorda-
nie (+239%), la Guadeloupe
(+39%) et l’Indonésie (+1727%), ils
ferment le classement du Top 20.

Ce baromètre établi par la pla-
teforme loisirs orchestra pour
l’Echo touristique correspond aux
ventes des voyagistes réalisées dans
les agences offline et  online, fran-
çaises. Les données qu’il retrace
sont comparées à celles concernant
2022, nouvelle année de référence
pour l’industrie du tourisme.

D’autre part, selon le magazine
américain Time, la capitale du
Royaume, Rabat, métropole cultu-
relle émergente, se présente comme
l’une des «destinations extraordi-
naires» du monde à explorer en
2023.

Pour cette prestigieuse  publica-
tion, la ville de Rabat figure parmi
les 50 destinations extraordinaires à
visiter et à découvrir cette année,
d’autant plus que le renouveau ar-
tistique et culturel que connaît la
métropole marocaine lui imprime
un nouveau souffle.

Parmi les innombrables atouts
dont regorge Rabat et qui subliment
la capitale, le média américain cite la
Tour Mohammed VI en mettant en
avant que cet impressionnant édi-
fice, certifié LEED-Gold et HQE,
est la plus haute tour du continent
africain, offrant des logements de
luxe et une terrasse panoramique à
environ 250 mètres.

Dans sa dernière édition, le ma-
gazine Time évoque, en outre, le
Grand théâtre de Rabat, un lieu cul-
turel et multifonctionnel, qui est
d’ores et déjà le plus grand théâtre

du monde arabe et d’Afrique. Il ac-
cueillera des spectacles de ballet,
d’opéra, de symphonie et de phil-
harmonie, relève le média, notant
que le bâtiment innovant, en forme
de vague ondulante, est composé
d’un auditorium géométrique cris-
tallin conçu par la célèbre architecte
irakienne Zahra Hadid.

La publication américaine in-
dique, là-dessus, que durant l’année
en cours, la ville accueillera Visa for
Music, un festival annuel dédié aux
artistes émergents d’Afrique et du
Moyen-Orient, en plus du Festival
international du cinéma d’auteur
avec à l’affiche 18 films.

D’autre part,  pour développer
les motivations et l’approche adop-
tée pour sélectionner les endroits les
plus en vue, cette année, le maga-
zine américain a fait observer que
« l’industrie du voyage est de retour
en plein essor en 2023, mais non
sans des changements notables
dans la manière et l’endroit où nous
nous rendons ».

En matière de méthodologie,
les auteurs du classement établi par
Time soulignent que «  des coûts
plus élevés et un intérêt accru pour
la durabilité et l’authenticité  remo-
dèlent le paysage. Pour compiler
cette liste des destinations les plus
extraordinaires au monde, les meil-
leurs endroits à visiter cette année,
Time a sollicité des nominations de
lieux de notre réseau international
de correspondants et de contribu-
teurs, avec un focus sur ceux qui of-
frent des expériences nouvelles et
passionnantes ».

Rachid Meftah

Bons du Trésor
Adoption d'une nouvelle 
méthodologie de calcul de la
courbe des taux de référence

Le Comité de suivi de la courbe
de référence des bons du Trésor
(BdT) a décidé, après une large
concertation avec les opérateurs du
marché, l'adoption d'une nouvelle
méthodologie de calcul de la courbe
des taux de référence et ce, avec une
entrée en vigueur à compter du 21
mars 2023.

Le passage à cette nouvelle mé-
thodologie s'inscrit dans le cadre de
la volonté continue des autorités et
des acteurs du marché d'améliorer
l'efficience du marché marocain des
titres de dette et de le hisser aux
meilleurs standards internationaux,
indiquent le ministère de l'Econo-
mie et des finances, Bank Al-Ma-
ghrib (BAM) et l'Autorité
marocaine du marché des capitaux
(AMMC) dans un communiqué.

La nouvelle courbe de référence
des bons du Trésor est établie sur la
base des opérations effectuées par
le Trésor sur les marchés primaire et
secondaire, des opérations effec-
tuées par BAM sur le marché secon-
daire ainsi que des transactions et
des cotations réalisées sur la plate-
forme électronique de cotation et
de négociation des bons du Trésor,
rapporte la MAP.

La nouvelle méthodologie de
calcul de la courbe de référence des
bons du Trésor est publiée sur le site
internet de Bank Al-Maghrib. Il est
à rappeler que l'utilisation de cette
courbe de référence des bons du
Trésor pour la valorisation des titres
de créance publics et privés est régie
par les textes réglementaires en vi-
gueur.

Créé en 2004, ce comité est
constitué de la Direction du Trésor
et des finances extérieures (DTFE),
BAM et l'AMMC, en tant que mem-
bres votants et de l'Association des
sociétés de gestion et fonds d'inves-
tissement marocains (ASFIM) et le
Groupement professionnel des
banques du Maroc (GPBM), en tant
que membres observateurs.

Il a pour mission d'assurer de
manière neutre et impartiale un
suivi permanent de la courbe des
taux, de prendre toutes les mesures
nécessaires à l'amélioration de ses
règles de construction et de veiller à
ce qu'elle reflète fidèlement les
conditions prévalant sur le marché
des BdT.

 
 

  
  

 
  

  
 

 

Le tourisme
retrouve 
son embellie
Le Maroc au Top 
5 des destinations 
touristiques favorites 
des Français

Une saison 
estivale 2023 
prometteuse 
pour la métropole
culturelle Rabat

“
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Les recettes fiscales ont affiché une
hausse de 10,8% en février dernier,

pour totaliser plus de 40 milliards de di-
rhams (MMDH), soit un taux de réalisa-
tion de 15,7% par rapport aux prévisions
de la loi de Finances (LF), selon le minis-
tère de l'Economie et des Finances.

Les remboursements, dégrèvements
et restitutions fiscaux, y compris la part
supportée par les collectivités territoriales,
se sont chiffrés à près de 1,3 MMDH,
contre 1,8 MMDH à fin février 2022, in-
dique le ministère dans un document sur
la situation des charges et ressources du

Trésor (SCRT) de février 2023.
Par nature d'impôt et de taxe, les prin-

cipales évolutions ayant caractérisé le
comportement des recettes fiscales font
ressortir une progression de l'impôt sur
les sociétés (IS) de 18,1% et une augmen-
tation de l'impôt sur le revenu (IR) de
7,9%, rapporte la MAP.

La SCRT fait aussi état d'une hausse
de la taxe sur la valeur ajoutée (TVA) à
l’intérieur de 12,1%, et l'augmentation de
la TVA à l’importation et droits de
douane de respectivement 10,3% et
22,2%. Les taxes intérieures de consom-

mation ont enregistré une hausse de 4,5%
de même que les droits d’enregistrement
et de timbre qui ont progressé de 11,2%. 

Les recettes non fiscales, pour leur
part, ont enregistré un taux de réalisation
de 4%. Elles se sont établies à près de 2,2
MMDH, soit au même niveau observé à
fin février 2022.

Les recettes en provenance des éta-
blissements et entreprises publics se sont
établies à près de 1,3 MMDH, enregis-
trant un taux de réalisation de 6,4%. Ces
recettes portent, notamment, sur un ver-
sement de 1 MMDH en provenance de

l’Agence nationale de la conservation
foncière, du cadastre et de la cartogra-
phie. Les "autres recettes" se sont situées
à 901 MDH, enregistrant un taux de réa-
lisation de 3% comparativement aux pré-
visions de la LF.

La SCRT est le document statistique
qui présente, au nom du ministère de
l’Economie et des Finances, les résultats
de l'exécution des prévisions de la loi de
Finances avec une comparaison par rap-
port aux réalisations de la même période
de l'année précédente.
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SCRT: Les recettes fiscales en hausse de 10,8% à fin février

Le Maroc est en mesure de
transformer une part im-
portante de ses 21 milliards

de dirhams (MMDH) d’importa-
tions de produits et matériaux de
construction en production locale,
souligne une étude publiée par
l’Office des changes.

Le potentiel de substitution
des importations de matériaux de
construction par la production na-
tionale est si important que l’in-
dustrie nationale peut même se
fixer des objectifs encore plus am-
bitieux et aller conquérir des mar-
chés à l’export, affirme cette étude
intitulée « La filière des matériaux
de construction : Performances et
capacités de développement ».

Pour cela, elle doit transfor-
mer ses process industriels en les
rendant moins énergivores et plus
sobres en carbone, indique l’étude
qui apporte un éclairage sur le
fonctionnement de la filière des
matériaux de construction et sur
ses interactions avec son environ-
nement interne et externe.

Pour l’étude, qui propose aussi
des éléments de réponse aux en-
jeux stratégiques de cette industrie,
il est aussi question d’offrir des
produits à forte valeur technolo-
gique.  

Afin de réussir sa transforma-
tion structurelle, sa modernisation
et son développement à l’interna-
tional, l’étude suggère par ailleurs
un déploiement efficace des «dif-
férents outils d’incitations pu-
bliques à caractère financier,
bancaire et fiscal».

Avec l’accroissement des capa-
cités productives sur le territoire
national, l’industrie des matériaux
de construction pourra « répondre
aux besoins du marché intérieur et
développer les exportations du
Royaume », peut-on lire. 

Tout ceci pour dire que la
conquête du marché mondial des
matériaux de construction, évalué
à plus de 600 milliards de dollars
par an, ne serait pas un mystère. 

Une chose est certaine : «Un
objectif  réaliste à l’horizon 2026
serait d'atteindre une part de mar-
ché de 0,5%, ce qui permettra à
l'économie nationale de multiplier
par 6 ses exportations de maté-
riaux de construction pour attein-
dre un flux annuel de l’ordre de 3
milliards de dollars», assure
l’étude.

Créatrice d’emplois et de va-
leur ajoutée, la filière des maté-
riaux de construction est une
activité stratégique pour l’écono-
mie nationale. «Elle conditionne
directement le développement de
deux secteurs primordiaux pour
l’essor économique et social du
pays, en l’occurrence l’habitat et le
BTP», comme le souligne l’étude
rappelant que ces deux secteurs
ont, à leur tour, des effets d’entraî-
nement très importants sur les au-

tres secteurs de l’économie natio-
nale. Selon les données disponi-
bles, au niveau des échanges
extérieurs du Maroc, les produits
de la filière des matériaux de
construction s’accaparent une part
moyenne de 4,2% du total des
produits importés au cours de la
dernière décennie; quant aux ex-
portations, elles ne représentent
qu’une part moyenne de 1,1% au
cours de la même période.

D’après l’Office des changes,
au cours de la dernière décennie,
les exportations de la filière des
matériaux de construction se sont
situées à 3,6 Mds DH en 2021
contre 1,2 Md DH en 2010, réali-
sant un TCAM de 10,5%. 

Sur la période 2010-2021, ces
ventes ont représenté une
moyenne de 1,1% des exporta-
tions totales. Selon l’étude, à l’in-
verse des importations, l’évolution
des ventes de la filière des maté-
riaux de construction s’est carac-
térisée par une hausse continue
depuis 2016 affichant une aug-

mentation de 2,9% en 2020
(année de Covid-19) puis un ac-
croissement de 17,8% en 2021.

Toujours au titre de la période
2010-2021, les importations de
matériaux de construction ont at-
teint un volume de 21,1 Mds DH
en 2021 contre 12,8 Mds DH en
2010, soit un taux d’accroissement
annuel moyen (TCAM) de 4,6%. 

Les données recueillies mon-
trent que ces achats ont représenté
une moyenne de 4,2% des impor-
tations totales du Maroc au cours
de la même période.

A noter qu’après une baisse de
13% enregistrée en 2020, en rai-
son de la crise liée à la pandémie
de Covid-19, ces importations ont
retrouvé un niveau normal dès
l’année 2021 suite à une hausse de
plus de 17%.

A titre de rappel, les volumes
exportés de matériaux de
construction par certains pays
concurrents ou partenaires du
Maroc sont déjà à des chiffres
beaucoup plus importants : 6,5

milliards de dollars en 2021 pour
le Portugal, 11,6 milliards pour la
Turquie, 16,1 milliards pour la
France, 17,7 milliards pour l’Es-
pagne et 24,1 milliards pour l’Ita-
lie, souligne-t-elle. 

Quant à l’Egypte, les flux de
ses exportations en matériaux de
construction dépassent les 2 mil-
liards de dollars en 2021, soit 3,6
fois le niveau du Maroc (580 mil-
lions de dollars).

Dans le but de développer la-
dite filière et d’assurer une relance
post-Covid-19 optimale, l’étude
recommande que la commande
publique soit fléchée prioritaire-
ment en faveur du « Made in Mo-
rocco ».

Dans le même but, et afin de
garantir la pérennité des entre-
prises et des emplois de cette fi-
lière, elle suggère également «  la
protection de la production locale
de matériaux de construction face
aux importations massives de pro-
duits concurrents ».

Alain Bouithy

Produits et matériaux de construction 

Une part importante des 21 MMDh d’importations
à substituer par la production nationale

Le Maroc dispose
d’un potentiel 
annuel de 
3 milliards 
de dollars 
d’exportations,
selon l’Office 
des changes

“
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Le public de Rabat avait rendez-vous,
lundi soir, avec l'écrivaine Judith Elma-

leh pour la présentation de son premier
roman "Une reine", un ouvrage à cheval
entre biographie et fiction, passé et présent. 

Lors d’une rencontre littéraire organi-
sée au siège de la Fondation Hassan II pour
les Marocains résidant à l’étranger, la réali-
satrice et scénariste maroco-française a lon-

guement échangé avec l’assistance, compo-
sée d’intellectuels, d’artistes et de membres
de la communauté judéo-marocaine, sur les
raisons l’ayant poussée à écrire son histoire
de famille et les messages véhiculés par le
roman.

Le roman, composé de 270 pages de
format moyen et paru en 2022 aux éditions
Robert Laffont, est le récit des vies et des

destins intrinsèquement différents, mais qui
finissent par s’entrecroiser de deux femmes
juives marocaines appartenant à deux gé-
nérations: l’une (Anna) est née en 1969,
tandis que l’autre (Mimi, sa grand-mère) a
vu le jour à Casablanca en 1930. 

Vivant à Paris une traversée du désert
sur les plans familial et professionnel, Anna
décide de retourner se ressourcer auprès de
sa grand-mère dans son vieux domicile à
l’ancien Mellah de Casablanca où le temps
semble s’être figé depuis presque un siècle. 

Les émouvantes retrouvailles permet-
tent la découverte d’un vieux secret de fa-
mille longtemps gardé par Mimi et qui va
profondément marquer Anna et la pousser
à se remettre en question. Au passage, l’au-
teure fait le récit de la "belle époque" quand
les juifs marocains vivaient en parfaite har-
monie avec leurs concitoyens musulmans,
et quand leur attachement aux valeurs et
aux us et coutumes hérités des ancêtres
n’avait d’égal que leur amour et leur dé-
vouement pour leur pays le Maroc. 

"Il ne s’agit pas d’une biographie mais
d’un roman parce qu’il comporte toute une
partie fictive. Par exemple, ma rencontre
avec ma grand-mère n’a pas eu lieu en réa-
lité et je regrette profondément de ne pas
avoir eu le réflexe de lui rendre visite chez-
elle. J’ai dû fouiller, enquêter au sein de ma
famille pour pouvoir planter le décor le plus
fidèlement possible", affirme Judith Elma-
leh.

En dressant le portrait de cette "grand-
mère courage" qui a enduré un mariage
forcé à 14 ans et un mari bigame mais qui
a toujours su garder sa dignité, telle une
reine, la journaliste et metteuse en scène dit

vouloir "sauver de l'oubli" cette belle his-
toire de famille et transmettre à la nouvelle
génération, déboussolée, les nobles valeurs
qu'elle véhicule. "Une reine" se veut aussi
un hommage "à ce Maroc du vivre-ensem-
ble et à son intelligence sociale qui fait que
malgré nos différences, on s’aime, on par-
tage et on se raconte nos souvenirs com-
muns", dit-elle. 

Pour sa part, le journaliste Mohamed
Ameskane, modérateur de la rencontre,
s’est félicité du foisonnement, ces dernières
années, des productions littéraires signées
dans différentes langues par des auteurs
juifs marocains vivant dans les quatre coins
du globe, voyant là un "phénomène édito-
rial". 

Eloignés géographiquement et cultu-
rellement de leur pays d’origine, ces écri-
vains ont toujours le mal du bled, de la ville
ou du patelin de leur enfance et ils tiennent
à décrire, dans leurs œuvres, différentes fa-
cettes du patrimoine judéo-marocain
comme la gastronomie, l’habillement, les
traditions et les rituels, constate M. Ames-
kane, spécialiste du patrimoine juif  maro-
cain. 

Née à Casablanca en 1969, Judith El-
maleh est scénariste, metteuse en scène et
réalisatrice. Tôt, elle s’est passionnée par le
monde du cinéma. En 2009, elle a mis en
scène le spectacle "A la folie" de l’humo-
riste Ary Abittan. Elle a également assuré
la direction artistique de plusieurs émis-
sions de télévision en France. Judith Elma-
leh a co-écrit avec Gad Elmaleh certains de
ses one man shows, notamment "Papa est
en Haut". Elle a, par ailleurs, contribué à
l’écriture de films internationaux. 

"Une reine" de Judith Elmaleh

Une saga familiale en hommage 
à la mémoire judéo-marocaine

L'écrivain et critique marocain Abdelfat-
tah Kilito a reçu, lundi à Riyad, le prix

du Roi Fayçal pour la langue et la littérature
arabes, lors de la cérémonie de remise des
prix aux lauréats de la 45ème édition de ce
prix, présidée par le Prince Fayçal Ben Ban-
dar Ben Abdulaziz Al Saud, gouverneur de
la région de Riyad. Le secrétaire général du
prix du Roi Fayçal, Abdelaziz Al-Sabil, a dé-
claré que M. Kilito, professeur à l'Université
Mohammed V de Rabat, a traité des aspects
de l'ancien récit arabe auxquels personne
n'avait jamais prêté attention, et ce dans un
style marqué par la créativité.

Il a ajouté que M. Kilito a recherché les
perles des écrits des premiers philosophes et
narrateurs, et qu'il était l'un des éminents cri-
tiques arabes de l'ère moderne, soulignant
que son livre "Littérature et étrangeté" a mis
en avant sa distinction à appliquer des ap-
proches critiques modernes sur la littérature
arabe ancienne.

M. Al-Sabil a poursuivi que "l'ingéniosité
du professeur Kilito a émergé dans l'inter-
prétation de diverses œuvres narratives
arabes à travers des études approfondies et

dans la présentation du récit arabe au lecteur
lambda d'une manière claire et précise". 

Par la suite, il a été procédé à la projec-
tion d'une vidéo sur le romancier et critique
marocain, titulaire d'un doctorat de l'Univer-
sité Sorbonne-Nouvelle, sur le thème "Les
séances, récits et codes culturels chez Al-Ha-
madhani et Al-Hariri", en 1982.

Abdelfattah Kilito a travaillé en tant que
professeur à l'Université Mohammed V et
comme professeur invité dans plusieurs uni-
versités, dont l'Université Sorbonne-Nou-
velle, l'Université de Princeton et l'Université
de Harvard. Dans une allocution de circons-
tance, le romancier marocain a exprimé sa
gratitude pour le prix, qui, selon lui, serait
une incitation à poursuivre le travail, rappe-
lant avec une profonde émotion les profes-
seurs de différentes nationalités qui ont
marqué son parcours et son projet culturel.

Le secrétariat du prix a annoncé les lau-
réats de la 45ème édition. Le prix pour le
service à l'islam a ainsi été décerné conjoin-
tement au Coréen Choi Young Kil et à
l'Emirati cheikh Nasser Abdullah Al Zaâbi. 

Le prix des études islamiques a été attri-

bué au Britannique Robert Hillenbrand, tan-
dis que le Marocain Abdelfattah Kilito a reçu
le prix pour la langue et la littérature arabes.

Quant au prix de médecine, il est revenu
conjointement à l'Américain Dan Hung Ba-
rouch et à la Britannique Sarah Catherine
Gilbert, alors que le prix de la science a été
remporté conjointement par Jackie Yi-Ru

Ying et Chad Alexander Mirkin, tous deux
des Etats-Unis.

Le Prix du Roi Fayçal a été décerné pour
la première fois en 1979. Plus de 290 univer-
sitaires de 45 pays l'ont remporté. Plusieurs
lauréats de ce prix ont ensuite décroché des
prix internationaux prestigieux. 

 
Le FCMT revient en
force cette année, avec
une programmation
riche et variée, faisant
la part belle à la 
formation et au 
soutien de l'industrie 
cinématographique
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Le romancier marocain Abdelfattah Kilito reçoit le prix du Roi Fayçal
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   Art & culture

Trois hommes ont été reconnus cou-
pables lundi par un jury populaire du

meurtre du rappeur américain XXXTen-
tacion après plus d'une semaine de déli-
bérations en Floride, dans le sud-est des
Etats-Unis.

Agée d'à peine 20 ans, la star du rap
avait été abattue de jour en pleine rue en
juin 2018 à Deerfield Beach, une ville au
nord de Miami. Un sac de luxe avait été
volé dans sa voiture.

Dedrick Williams, 26 ans, Trayvon
Newsome, 24 ans, et Michael Boatwright,

28 ans, ont été reconnus coupables d'as-
sassinat et de vol à main armé par le jury
d'un tribunal de Fort Lauderdale.

Les trois hommes comparaîtront à
nouveau devant le tribunal le 5 avril pour
connaître leur peine. Ils encourent la pri-
son à perpétuité.

Considéré comme l'un des fers de
lance de la nouvelle génération du hip-
hop américain, XXXTentacion a accédé à
la célébrité en publiant ses morceaux sur
la plateforme SoundCloud. Sa musique,
très sombre et aux sonorités étouffées,

évoquait souvent sa dépression et son
passé de criminel.

Son second album studio, "?," avait
pris, dès sa sortie en mars 2018 et sans au-
cune promotion traditionnelle, la pre-
mière place du classement de Billboard. 

Il était au centre de polémiques en rai-
son des violences dans lesquelles il était
impliqué. Déjà condamné pour agression,
Jahseh Onfroy - son vrai nom - attendait,
en pleine vague #MeToo, son procès dans
une affaire où il était accusé d'avoir battu
son ancienne petite amie, enceinte.

    

     
   

Jeremy Scott
Le styliste américain Jeremy Scott, directeur

artistique de la maison de luxe italienne Mo-
schino depuis 2013, a quitté son poste, a annoncé
l'entreprise lundi.

Jeremy Scott "a écrit un chapitre fondamen-
tal" de l'histoire de Moschino, avec son style "in-
trépide", "spectaculaire" et "son humour incisif",
a salué la griffe italienne dans un communiqué.

Signant pour Moschino des collections auda-
cieuses et colorées, Jeremy Scott a déclaré que ces
années passées au sein de la marque italienne
avaient été "une merveilleuse célébration de la
créativité et de l'imagination" et qu'il était "fier"
de ce qu'il laissait derrière lui.

Le nom de son successeur n'a pas été précisé
par Moschino, ni par sa maison mère Aeffe.

Les lauréats du concours international de musique
de l'OPM enchantent les mélomanes rbatis
Les lauréats de la 19ème édition du

Concours international de musique de
l'Orchestre philharmonique du Maroc
(OPM) ont enchanté le public rbati, lundi
soir sous la coupole de l'Académie du
Royaume du Maroc à Rabat, le temps d’un
récital de piano magistral. 

Les trois lauréats Aristo Sham, Xiaolu
Zang et Eva Gevorgyan ainsi que le demi-fi-
naliste du concours Lior Lifshitz, ont pro-
posé aux mélomanes un voyage dans
l’univers de la musique classique à travers une
sélection de partitions qui ont charmé l’au-
dience.

Chopin, Liszt, Schubert et d’autres vir-
tuoses ont été ainsi célébrés lors de ce
concert féérique, plein de vigueur mais éga-
lement de légèreté et de délicatesse, donné
avec brio par les quatre pianistes.

Dans un mot de circonstance, le secré-
taire perpétuel de l'Académie du Royaume
du Maroc, Abdeljalil Lahjomri, a souligné
que "cet évènement culturel se tient dans le
cadre du renforcement du partenariat entre
l’Académie du Royaume du Maroc et la Fon-

dation Ténor", indiquant, dans ce sens, que
"l’Académie soutient l’engagement porteur
d’une modernité sereine, en matière d’ensei-
gnement musical, né de la volonté inspirante
de Farid Bensaid", président fondateur de
l'OPM. M.Lahjomri a expliqué que "la créa-
tion, par la loi relative à la réorganisation de
l’Académie du Royaume du Maroc, d’un Ins-
titut académique des arts a contribué forte-
ment à cela", ajoutant que "cet institut a pour
objectif  de fournir divers aspects de soutien
et d’expertise aux autorités publiques et aux
organismes compétents afin d’accorder l’at-
tention à l’enseignement artistique, de le dé-
velopper, de le promouvoir et d’en faire un
des composants de base du système éducatif
national".

De son côté, le président de la Fondation
Ténor pour la culture et président fondateur
de l'OPM, Farid Bensaïd, a souligné que "les
concours nationaux et internationaux de mu-
sique, qui représentent des invitations pour
les artistes de grand renom mais également
pour les jeunes artistes marocains, bénéfi-
cient au niveau instrumental du Maroc", no-

tant "une forte demande et une progression
des élèves marocains grâce à ce type de com-
pétitions". "Pour cette 19ème édition excep-
tionnelle du concours international de
musique de l’OPM, six pianistes internatio-
naux ont concouru en interprétant les plus
grandes œuvres musicales, accompagnés
d’un orchestre", a-t-il indiqué, ajoutant que
le premier grand prix a été remporté par
Aristo Sham (Hong Kong), le deuxième prix,
le prix du public et le prix de l’orchestre par
Xiaolu Zang (Chine) et le troisième prix par
Eva Gevorgyan (Arménie)".

Créé en mars 2001 par l'OPM, le
Concours international de musique de l'Or-
chestre philharmonique du Maroc est orga-
nisé cette année sous l’égide de l’Académie
du Royaume du Maroc qui a décidé de sou-
tenir l’action culturelle de la Fondation Ténor
pour la culture à travers plusieurs conven-
tions de partenariat, conclues en octobre
2022, et qui portent notamment sur l’orga-
nisation de concours nationaux et internatio-
naux dans les domaines de la musique et de
la danse. 
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Trois hommes condamnés pour l'assassinat
du rappeur américain XXXTentacion
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Lorsqu'une crise de liquidité des
marchés et/ou de financement
survient à un moment où l'infla-

tion est supérieure à l'objectif, la tension
entre les objectifs des banques centrales
– stabilité des prix et stabilité financière
– est inévitable. Dans de tels cas, je pense
que la stabilité financière doit primer, car
c'est une condition préalable à la pour-
suite effective de la stabilité des prix.

Bien que la Silicon Valley Bank n'ait
pas été jugée d'importance systémique,
son insolvabilité a contraint la Réserve
fédérale américaine à éviter la contagion
systémique et a révélé l'insuffisance du
régime d'assurance partielle des dépôts
de la FDIC. Le cadre de stabilité finan-
cière adopté après la crise de 2008 a évi-
demment besoin d'une nouvelle refonte.

Mais cela ne signifie pas que la
banque centrale doit cesser ou suspendre
ses politiques anti-inflationnistes
lorsqu'elle est menacée d'une crise ban-
caire ou d'un risque systémique similaire
pour la stabilité. Le conflit entre les ob-
jectifs de stabilité des prix et de stabilité
financière devrait être gérable en utilisant
le taux directeur de la banque centrale
pour cibler l'inflation, et en utilisant la
taille et la composition de son bilan
comme un outil de politique macro pru-
dentielle pour cibler la stabilité financière.
Une communication crédible est essen-
tielle pour atteindre ces deux objectifs.

La stabilité financière d'une grande
économie avancée n'est pas sensiblement
affectée par une augmentation de 50
points de base du taux d'intérêt nominal
court sans risque. Il est impacté par les
primes de risque de liquidité et de crédit
interdépendantes et la disparition des
acheteurs et des prêteurs potentiels sur
des marchés financiers illiquides –
lorsque le rationnement du crédit fait la
loi. 

La Banque d'Angleterre a obtenu ce
droit l'année dernière lorsque, au cours
d'une période de resserrement de la po-
litique monétaire provoquée par les po-
litiques incohérentes de la première
ministre de l'époque, Liz Truss, elle s'est
engagée dans des achats temporaires
d'obligations d'Etat britanniques à long
terme et a reporté le resserrement quan-
titatif  par l'achat d'actifs.

Les achats d'actifs, qui ont duré du
28 septembre au 14 octobre, étaient né-
cessaires pour contrer les dysfonctionne-
ments matériels sur les marchés des gilts
à plus longue échéance. Lors de sa pre-
mière réunion du Comité de politique
monétaire après les achats, le 3 novem-
bre, la BOE a signalé son engagement
continu envers l'objectif  d'inflation en
augmentant le taux directeur de 75
points de base, de 2,25% à 3%. Deux
nouvelles hausses de taux de 50 points
de base ont suivi les 15 décembre et 2 fé-
vrier. Le caractère prudentiel de ses

achats temporaires d'actifs aurait été en-
core plus clair s'ils avaient été stérilisés.

La Banque centrale européenne a
également eu raison ce mois-ci en rele-
vant ses taux directeurs de 50 points de
base, malgré le cafouillage financier qui
avait soufflé depuis les Etats-Unis suite
à l'insolvabilité de la Silicon Valley Bank
(SVB). L'inflation globale de l'IPCH (in-
dice harmonisé des prix à la consomma-
tion) en février était de 8,5%, le taux
d'inflation sous-jacent de l'IPCH (qui ex-
clut la volatilité des prix de l'énergie et
des produits alimentaires) s'élevant à 5,6
%. 

La BCE a répondu aux préoccupa-
tions de stabilité financière en déclarant
que sa "boîte à outils politique est entiè-
rement équipée pour fournir un soutien
de liquidité au système financier de la
zone euro si nécessaire et pour préserver
la bonne transmission de la politique
monétaire". De plus, "l'instrument de
protection de la transmission est dispo-
nible pour contrer les dynamiques de
marché injustifiées et désordonnées qui
constituent une menace sérieuse pour la
transmission de la politique monétaire
dans tous les pays de la zone euro".

Que fera la Réserve fédérale lors de
sa prochaine réunion ? Je pense que les
problèmes de stabilité financière suite à
la disparition de SVB et de Signature
Bank ont   été résolus efficacement en
veillant à ce que tous les dépôts de ces
deux institutions mal gérées soient re-
constitués. De facto, cela signifie que
tous les dépôts dans les banques améri-
caines sont désormais assurés.

Cela contribue sans aucun doute à
l'aléa moral, car une gestion bancaire in-
compétente ou imprudente ne sera pas

punie par une perte de déposants infor-
més. Mais c'est le prix inévitable de l'éli-
mination de la menace systémique posée
par les paniques bancaires. L'aléa moral
a été contenu en laissant les banques faire
faillite et en exposant les actionnaires et
les créanciers chirographaires (et vrai-
semblablement même les créanciers ga-
rantis si les pertes sont suffisamment
importantes) à tout ce que coûterait la
mauvaise gestion des banques.

Mais cette réponse prudentielle n'a
pas été optimale, car le nouveau pro-
gramme de financement à terme ban-
caire créé par la Fed, qui offre des prêts
à un an aux banques avec des garanties
évaluées au pair, n'aurait dû être mis à
disposition qu'à des conditions de péna-
lité. Avec une valeur de marché bien in-
férieure à la valeur nominale pour de
nombreux titres de créance éligibles, le
prêteur en dernier ressort est devenu le
prêteur en premier ressort, offrant des
prêts substantiellement subventionnés.
La même anomalie (valorisation du col-
latéral au pair) s'applique désormais aux
prêts au guichet d'escompte. Fin 2022,
les banques américaines avaient environ
620 milliards de dollars de pertes non
réalisées sur les titres qu'elles prévoyaient
de conserver jusqu'à leur échéance. Le
relèvement du taux directeur entraînera
très probablement une baisse supplé-
mentaire de la valeur marchande des ti-
tres à long terme. Ainsi soit-il. 

Nous ne savons pas quelle part de ce
risque de duration a été couverte par les
banques (et qui sont les contreparties à
cette couverture). Mais nous savons que
les pertes bancaires (sur des marchés or-
donnés) dues à des décisions d'investis-
sement erronées font partie du

mécanisme darwinien sain qui soutient
une économie de marché, tout comme
la résolution ordonnée des institutions
en faillite. 

La banque centrale doit être prête, en
tant que prêteur en dernier ressort et te-
neur de marché en dernier ressort, à s'ac-
quitter de ses responsabilités en matière
de stabilité financière si l'illiquidité, les
paniques bancaires ou d'autres défail-
lances du marché constituent une me-
nace systémique.

Avec une inflation sous-jacente des
dépenses de consommation personnelle
toujours à 4,7 % en janvier, la Fed devrait
relever sa zone cible de taux directeur de
50 points de base lors de sa prochaine
réunion. Mais je crains qu'il ne s'arrête à
25 points de base, en raison d'une inquié-
tude erronée concernant les implications
pour la stabilité financière d'une hausse
plus importante des taux. La stabilité fi-
nancière aux Etats-Unis est mieux servie
à court terme si la Fed est prête à inter-
venir en tant que prêteur et teneur de
marché de dernier recours. A moyen et
long termes, les réglementations Dodd-
Frank initiales, abrogées pour les petites
et moyennes banques en 2018, devraient
être réimposées, et peut-être que les li-
mites sur les activités d'investissement
pour compte propre des banques de-
vraient être rétablies - ou peut-être que
la banque à réserve fractionnaire devrait
être abandonnée tout à fait. Une super-
vision plus affirmée et compétente ne fe-
rait pas de mal non plus.

Par Willem H. Buiter
Ancien économiste en chef  de Citibank, 

ex-membre du comité de politique 
monétaire de la Banque d'Angleterre 
et conseiller économique indépendant.

Stabilité des prix contre 
stabilité financière ?
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Horaires des trains

Sidi Moumen :
Pharmacie DIAR EL HANAE

DIAR EL HANAE GH4, BD. 79
N° 20 - SIDI MOUMEN -

Pharmacie ESPACE NAIM
LOT OTHMANE 2 RUE 15 N°

50 - Tél : 0522.70.59.59

Sidi Othmane :
Pharmacie ESSEHA

MARCHE ESSALAMA I, HAY
ESSALAMA I - 

Tél : 0522.37.32.66

Oulfa :
Pharmacie MASJID CIL

LOT. DU STADE N° 22 - HAY
ESSALAM - CIL

(PRES MOSQUEE CIL -
LABORATOIRE PFIZER)- 

Tél : 0522.39.88.73

Sidi Maarouf :
Pharmacie BJANI

114, LOTISSEMENT SAADA I -
SIDI MAAROUF - 
Tél : 0522.5810.86

Pharmacie ZENITH 
MILLENIUM

N° 162 LOTISSEMENT
FLORIDA - SIDI MAAROUF

(FACE HAMMAM FLORIDA
ET CRECHE SANOUNOU)-

Tél : 0522.32.15.16  

Lissasfa :
Pharmacie JARDINS DE

L'OULFA
KASBA ALAMINE

EXTENTION, GH14 IMM 6 -
ENTREE 2 - Tél : 0522.65.28.90 

Pharmacie CASAVIEW
CENTRE COMMERCIAL 
CASAVIEW, MAG N°1 - 

NASSIM ISLANE - 
Tél : 0522.69.64..64

Maarif :
Pharmacie IBN BATOUTA

78, RUE IBN BATOUTA (A
COTE DU CINEMA LUX) AVE-

NUE LALLA YACOUT - Tél :
0522.22.34.34 [+]

Pharmacie PORTE 
CALIFORNIE

ROUTE 109, AVENUE MEKKA
- DAR HADJ DAOUI - 

BACHKOU (ROND-POINT
BACHKOU)- 

Tél : 0522.81.29.31 [+]

Pharmacie NARJIS
141,BOULEVARD YACOUB EL

MANSOUR - MAARIF - 
Tél : 0522.25.00.74

Bourgogne :
Pharmacie RAIS

62, RUE DE LA MER
BALTIQUE - AIN DIAB

(TERMINUS TRAMWAY AIN
DIAB) - - HARLEY DAVIDSON

- RESTAURANT VIP)- 
Tél : 0522.79.81.52 

Pharmacie SAFIR
16, RUE MOHAMED 

SMIHA - AVENUE DES F.A.R.
(EX. HOTEL SAFIR - ACIMA

BD. MED V - STADE - 
Tél : 0522.44.48.57

Belvédère:
Pharmacie MOULAY ISMAIL
286, BD. MOULAY ISMAIL -

ROCHES NOIRES 20300- 
Tél : 0522.40.48.27

Aïn Sebaâ :
Pharmacie ESPACE SIHATI

55, RUE SALOMON
DAHAN - QUARTIER OUKA-
CHA - AIN SEBAA (PRES PRI-
SON OUKACHA)

- Tél : 0522.67.27.64

Aïn Chock :
Pharmacie KRIMAT

341, BOULEVARD PANORA-
MIQUE - Tél : 0522.52.71.35

Hay Mohammadi :
Pharmacie AL AQSA

RESIDENCE AL AMANE RUE
EMILE BRUNET N° 6 -

HAKAM 3 - HAY MOHAM-
MADI- Tél : 0522.63.00.63

Al Fida :
Pharmacie HACHAD

142,RUE 5-DERB KOREA-GRE-
GOUANE (STATION TAXI
SIDI MAAROUF) PLACE

SRAGHNA
- Tél : 0522.28.39.46

Sidi Bernoussi :
Pharmacie RACHAD

32, AV. SOUHAIB ARROUMI -
AMAL 2 - SIDI BERNOUSSI -

Tél : 0522.73.72.57

Hay Hassani
Pharmacie LAYA

N° 9 ECONOMAT DE L'AMG
/ FRA - RUE AL ABTAL -
BEAUSEJOUR B.P. 16277- 

Tél : 0696818285 [+]

Pharmacie JNANE OULFA
RYAD EL OULFA GH8 EN-

TREE N°8 N° 151(ACTUELLE-
MENT GH40) - 

Tél : 0522.89.42.70 

Pharmacie LE NORD
HADIKAT OUM ERRABIE 2
GH4 N° 21 EN FACE MAR-
JANE HAY HASSANI- Tél :

0522.89.77.44 [+]

Beauséjour
Pharmacie ORJOUANE

122, RUE ORJOUANE - HAY
ERRAHA - BEAUSEJOUR

(DERRIERE ACIMA BEAUSE-
JOUR)- Tél : 0522.36.22.20

Oasis
Pharmacie DALAL

24 BIS, RUE DES VANNEAUX -
L'OASIS (MARCHE L'OASIS -

B.C.M.) - Tél : 0522.99.27.54

Pharmacies de garde de nuit
MEGARAMA

Top gun : maverick
de sortie : 25 mai 2022

Durée : 01:00:00
Genres : Action

Réalisateur : Joseph Kosinski
Acteurs : Tom Cruise , Miles

Teller , Jennifer Connelly , Jon
Hamm , Glen Powell

séances : 13:25 19:45 22:30

AL IKHWANE
Date de sortie : 11 mai 2022

Durée : 02:15:00
Réalisateur : Mohamed Amine

Al Ahmar
séances : 14:00 17:00 19:45

22:30

Green cardfilm 
Date de sortie : 10 mai 2022

Durée : 01:30:00
Réalisateur : hicham regragui
séances : 14:30 17:00 19:45

22:30

Bullet train
film Bullet train megarama-ca-

sablanca
Date de sortie : 3 août 2022

Durée : 02:32:00
Genres : Thriller Action

Réalisateur : David Leitch
séances : 13:25 19:45 22:30

Kira w el gen
film Kira w el gen megarama-

casablanca
Date de sortie : 1 juillet 2022

Durée : 02:55:00
Genres : Action

Réalisateur : Marwan HAMED

Acteurs : Karim Abdel Aziz ,
Hind SABRI

JE T'AIME - I LOVE YOU
Date de sortie : 7 juillet 2022

Durée : 01:45:00
Genres :

Réalisateur : Tamer Housni
séances : 13:25 19:45 22:30

La très très grande classe
film La très très grande classe

megarama-casablanca
Date de sortie : 10 août 2022

Durée : 01:40:00
Genres :

Réalisateur : Frédéric Quiring
14:15 17:00 19:45 22:30

Ashbah europa 
Date de sortie : 7 septembre

2022
Durée : 01:20:00

Genres :
Réalisateur : Mohamed Abdel

Rahman Hamaki 
séances : 14:00 16:00 18:00

20:00 22:00

Le bal de l'enfer
Date de sortie : 24 août 2022

Durée : 01:45:00
Genres :

Réalisateur : Jessica M.
Thompson

séances : 13:45 16:00 20:45
22:45

Tad l'explorateur et la table
d'émeraude

Date de sortie : 24 août 2022
Durée : 01:29:00

Genres : Aventure Famille

Animation Comédie
Réalisateur : Enrique Gato

séances : 14:00 16:00

Spider-man : no way home 
Date de sortie : 7 septembre

2022
Durée : 02:37:00

Genres : Action Aventure
Réalisateur : Jon Watts

séances :  18:00

Citoyen d'honneur
Date de sortie : 14 septembre

2022
Durée : 01:36:00

Genres : Comédie
Réalisateur : Mohamed Hamidi

séances : 17:00 19:45 22:30

Kompromat
Date de sortie : 21 septembre

2022
Durée : 02:07:00
Genres : Thriller

Réalisateur : Jérôme Salle
séances : 17:00 19:45 22:30

Coup de théâtre
Date de sortie : 14 septembre

2022
Durée : 01:38:00

Genres : Policier Comédie
Crime Mystère

Réalisateur : Tom George
14:15 17:45 22:30 19:45

rada malha - jrada malha 
Date de sortie : 18 août 2022

Durée : 02:06:00
Réalisateur : Driss ROUKHE 

séances : 17:00 19:45 22:30

Sur les écrans casablancais
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06h00 : Okoo.
Dessins animés 
08h30 : Okoo
vacances
10h55 : Outre-
mer le mag
11h25 : Outre-
mer l’info
11h50 : Le 12-13 
12h55 : Météo à
la carte : Maga-
zine 
13h05 : Le Re-
nard : Série 
16h15 :  Duels
en familles, le
match des ré-
gions : Jeu
17h00 : Slam :
Jeu
17h45 : Ques-
tions pour un
champion : Jeu
18h30 : Ici au
Salon de l’agri-
culture : Maga-
zine
19h00 : Le 19-20

20h00 : Saveurs
de saison : Ma-
gazine
20h20 : Samedi
d’en rire, la
quotidienne
20h45 : Tout le
sport
21h10 : Cérémo-
nie : Les 30es
Victoires de la
musique clas-
sique
23h00 :  Ils ont
fait les Victoires
de la musique
classique : Di-
vertissement
01h05 : Ils font
rayonner la
France
02h15 : Les nou-
veaux nomades
02h40 : Cuisine
ouverte
03h50 : Les ma-
tinales.
04h10 : Duels en
familles, le
match des ré-
gions

05:50:00 : RELIGIEUX :
Coran avec mawahib tajwid
06:00:00 : CH'HIWAT
BLADI  
06:25:00 :  SABAHIYAT 2M
07:15:00 : MAGAZINE : 2M
MAG
08:20:00 : MINI-SERIE : Ta-
mazzouq
09:30:00 : FEUILLETON :
AL IRT
10:00:00 : MAGAZINE :
NSAWLOU TBIB
10:05:00 : CH'HIWA MA3A
CHOUMICHA
10:10:00 : FEUILLETON :
ATTOYOUR AL MAJ-
ROUHA
10:55:00 : MAGAZINE : KIF
AL HAL
11:10:00 : SABAHIYAT 2M
12:00:00 : SERIE : KOULNA
JIRANE
12:30:00 : MAGAZINE :
QUOTIDIENNE AKHIR
TAMANE
12:35:00 :  METEO
12:45:00 :  AL AKHBAR
13:15:00 : SPORT : MOUJAZ
RIYADI
13:25:00 : FEUILLETON :
AL AMANA
14:10:00 : NEWS : JOUR-
NAL AMAZIGH
14:25:00 : FEUILLETON :
AL IRT
14:50:00 : FEUILLETON :
LAHN AL HAYAT
16:25:00 : SABAHIYAT 2M
17:20:00 : DESSIN ANIME :
BERNARD
17:20:00 : DESSIN ANIME :
Mouss & Boubidi
17:25:00 : DESSIN ANIME :
CALIMERO
17:35:00 : MAGAZINE :
NSAWLOU TBIB
17:40:00 :CH'HIWA MA3A
CHOUMICHA
17:50:00 : MAGAZINE :
POP UP
18:00:00 : FEUILLETON :
HOURIA
18:50:00 : MAGAZINE :
NSAWLOU TBIB
18:50:00 : MAGAZINE :
CAPSULE AHSANE PATIS-
SIER
19:00:00 : MAGAZINE :
WALIMA M3A HALIMA
19:10:00 : FEUILLETON :
AL WA3D
20:00:00 :  INFO SOIR
20:25:00 :  QUE DU SPORT
20:30:00 : METEO
20:35:00 : ECO NEWS
20:45:00 :  AL MASSAIYA
21:15:00 : ECO NEWS
21:15:00 : METEO
21:25:00 : MAGAZINE :
HADIT MA3A ASSAHAFA 
22:30:00 : TELEFILM :
GHARRARINE AICHA
00:10:00 : FEUILLETON :
AL AMANA
00:50:00 : FEUILLETON :
AL WA3D
01:35:00 : DES HISTOIRES
ET DES HOMMES  : Le
grand petit Miloudi / une
échappée d'antan
02:55:00 : MAGAZINE :
AHSANE PATISSIER
04:40:00 : FEUILLETON :
HOURIA

07:00 : Hymne na-
tional+ Coran
07:10 : Tinnubga
07:40 : Ichaa
Mamlaka
08:35 : Amoud-
dou
09:30 : Oulad
lmekhtar
10:30 : Serba
11:10 : Oussrati
12:10 : Rad Al Bal
12:20 : Hayna
13:00 : JT Adda-
hira
13:20 : Ouyoune
Ghaîma
14:00 : JT en Ama-
zigh
14:20 : JTen Espa-
gnol
14:40 : Taghrida
17:10 : Fin Ghadi
Bya
17:40 : 100%
Raqmi
18:00 : Un sémi-
naire religieux à
l'occasion du
mois de Ramadan
18:30 : JT en Fran-
çais
18:50 : Serba
19:30 : Lflouka
19:50 : Rouh Al
Mouwatana
19:55 : Hayna
20:30 : JT Princi-
pal
21:30 : Jrit w Jarit
22:30 : Nafass Al
Hayat
23:30 : Dernier
Bulletin D’infor-
mation
23:50 : Saa fi
jahim
00:40 : Omrane
bayna Al Bar w Al
Bahr
01:40 : Fin Ghadi
Bya
02:10 : Ouyoune
Ghaîma
02:50 : Hayna
03:30 : Oulad
lmekhtar
04:30 : Tinnubga
05:00 : Ichaa
Mamlaka
06:00 : Amoud-
dou

06h25 : Tfou
09h15 : Téléshopping 
09h55 : Familles 
nombreuses
09h30 : Amour, gloire 
et beauté : Série
11h00 : Les feux de l’amour
: Série  
11h50 : Les 12 coups 
de midi  
13h00 : Journal
13h55 : Coup de foudre 
à la française: 
Téléfilm 
15h25 : La saison du coup
de foudre: Téléfilm 
15h30 : Familles nom-
breuses : la vie en XXL
18h30 : Ici tout commence :
Série
19h10 : Demain nous 
appartient : Série
18h55 : Météo
19h00 : Journal
20h45 : Loto, C’est 
Canteloup
21h10 : The résident : 
Série
22h40 : The flight attendant
: Série
01h25 : New York unité 
spéciale : Série
01h30 : Programmes 
de la nuit

06h00 : Le 6h
info
06h30 : Téléma-
tin
09h30 : La mai-
son des Mater-
nelles 
10h15 : Amour,
gloire et beauté

: série
10h45 : Tout le
monde veut
prendre sa
place
11h20 : Chacun
son tour : Jeu
11h50 : Tout le
monde veut
prendre sa
place : Jeu
13h00 : Journal
13h50 : Ca com-
mence au-
jourd’hui
15h05 : Affaire
conclue : Maga-
zine
18h40 : Tout le
monde a son
mot à dire : Jeu
20h45 : N’ou-
bliez pas les pa-
roles : Jeu
19h50 : Météo
20h00 : Journal
20h45 : Un si
grand soleil :
Série
21h10 : Fille de
paysan : Télé-
film
22h45 : Cyrille,
agriculteur, 30
ans : Film
01h15 :
Royaumes de
glace 
01h45 : Ca com-
mence au-
jourd’hui
02h40 : Emis-
sions reli-
gieuses
04h35 : Le re-
gard du singe
04h10 : Tout le
monde veut
prendre sa
place

06h00 : M6 music
06h45 : M6 music
kid
07h10 : M6 
boutique kid
08h50 : M6 
boutique
10h00 : Ce peut
vous arriver : 
Magazine
11h30 : Ce peut
vous arriver  chez
vous: Magazine
12h45 : L’œil de
Philippe Cave
rivière : 

Divertissement
12h45 : Le 12.45
13h35 : Scènes de
ménages : Série
française
13h50 : Un jour, 
un doc : Magazine
16h25 : Le château
de mes rêves : 
Magazine
18h35 : La meilleure
boulangerie
de France : 

Divertissement
19h45 : Le 19.45,
météo
20h30 : Scènes de
ménages : Série
française
21h10 : Top chef :
Divertissement
23h20 : Top chef :
Divertissement 
01h00 : Cauchemar
en cuisine : 
Divertissement
02h00 : Les nuits 
de M6

19h45 : Arte  jour-
nal
20h05 : 28 mi-
nutes samedi :
Magazine
20h55 : 1942 :
Série
23h00 : La fabu-
leuse  histoire 
du juif errant : 

Documentaire
00h40 : Zombi
child : Film
01h20 : Good bye,
Lenin : Film
03h50 : Arte 
reportage

07:00 : Matinales Infos
11:05 : Questions ÉCO 
11:30 : On s'dit tout
12:00 : Midi Infos
13:30 : Croissance Verte 
14:00 : Midi Infos
15:30 : Questions ÉCO 
16:00 : Midi Infos
16:30 : On s'dit tout
17:00 : Midi Infos
17:30 : Hebdo-Santé 
18:00 : Soir Infos
18:30 : On s'dit tout 
19:00 : Soir Infos
19:30 : Questions ÉCO
20:00 : Soir Infos
21:35 : Croissance Verte 
22:00 : Soir Infos
22:30 : L'CLUB
23:00 : Soir Infos
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L'équipe de France de
football, réunie depuis
lundi à Clairefontaine
près de Paris, ouvre un

nouveau chapitre de son histoire,
tendue vers la qualification à
l'Euro-2024 avec des jeunes tau-
liers rassemblés autour de Kylian
Mbappé, désigné capitaine à seule-
ment 24 ans.

Didier Deschamps a maintenu
le suspense lundi face à la presse,
arguant de discussions à venir avec
les prétendants au brassard, mais le
léger voile d'incertitude a été levé
en fin de journée.

Comme attendu, l'attaquant

prodige Mbappé s'est vu décerner
le précieux bout de tissu, sans pro-
priétaire attitré depuis la fin de car-
rière internationale de Hugo Lloris
et de son lieutenant Raphaël Va-
rane, ancien vice-capitaine.

Plus exactement, la jeune ve-
dette (66 sélections, 36 buts) a ac-
cepté cette nouvelle fonction après
une discussion lundi soir avec son
sélectionneur, a-t-on appris de
source proche des Bleus, confir-
mant une information du Figaro et
de L'Equipe. Deschamps s'est éga-
lement entretenu avec Antoine
Griezmann, promu vice-capitaine.

C'est une responsabilité de

plus, notamment médiatiquement
parlant, pour celui qui est devenu
international en 2017, champion
du monde en 2018 et vice-cham-
pion en 2022, avec à la clé un in-
croyable triplé (et un tir au but
réussi) lors de la finale du dernier
Mondial perdue contre l'Argentine
de Lionel Messi le 18 décembre.

Au-delà de son talent balle au
pied, la star du Paris SG a pris une
place croissante ces derniers mois
dans le vestiaire tricolore et en de-
hors, notamment en montant en
première ligne dans la gestion du
droit à l'image collectif, qu'il sou-
haite voir réformé.

Face à la presse, lundi, Des-
champs s'est contenté de dresser
un portrait-robot du candidat
idéal: "la légitimité" en critère prin-
cipal, ce qui passe par le "leader-
ship technique, le leadership
mental et l'état d'esprit".

Le capitaine des champions du
monde 1998 a donc tranché au
premier jour du rassemblement, ce
qui lui permet d'éviter un long
feuilleton médiatique d'ici jeudi et
la conférence de veille de match
précédant la réception des Pays-
Bas, vendredi en ouverture des
qualifications à l'Euro-2024.

Derrière Mbappé, une nou-
velle génération talentueuse entend
s'incruster durablement en sélec-
tion. Sa force? Elle a lancé sa car-
rière avec des tuteurs expérimentés
et connu le très haut niveau très
vite, avec une finale de Coupe du
monde à la clé.

"Il n'y a qu'à regarder l'équipe
qui finit le dernier match (contre
l'Argentine, NDLR). Il n'y avait
pas beaucoup de sélections",
pointe le sélectionneur. "On ne
peut pas remplacer des gens ayant
aligné dix ans, il faudra du temps.
Mais cela n'empêche pas que ceux
qui en avaient moins ont déjà pris
de la place".

Le pouvoir réside désormais
en partie entre les mains
d'Eduardo Camavinga (20 ans),
Ibrahima Konaté, Aurélien
Tchouaméni (23 ans), Jules
Koundé, Randal Kolo Muani (24
ans), Theo Hernandez ou encore
Marcus Thuram (25 ans), rejoint à
Clairefontaine par son frère cadet
Khéphren, 21 ans.

Le milieu de l'OGC Nice a pu
goûter aux joies d'un premier en-
traînement (un décrassage surtout,
avec footing en baskets) sous le
maillot tricolore, lundi en fin
d'après-midi, comme les deux au-
tres novices Brice Samba et Jean-
Clair Todibo, invité de dernière
minute après la blessure de Wesley
Fofana, samedi avec Chelsea.

Avec le départ de Lloris, Va-
rane, Steve Mandanda et Karim
Benzema, un quatuor à 370 sélec-
tions cumulées, le flambeau est à
présent entre les mains des "an-
ciens" Benjamin Pavard, Adrien
Rabiot, Kingsley Coman, Olivier
Giroud, Griezmann et Mbappé, les
seuls joueurs parmi les vingt-trois
à avoir atteint la barre des trente-
cinq sélections.

Le Mondial, "c'est derrière",
s'est projeté Deschamps lundi en
conférence de presse. "Il faut re-
trouver la réalité, faire beaucoup
d'efforts pour atteindre notre ob-
jectif", le groupe actuel doit être
"fixé" sur l'Euro en Allemagne,
"voire obnubilé" par l'objectif  de
la qualification.

Pour y parvenir, Deschamps
compte sur Mike Maignan (27 ans,
5 sélections) pour assurer, dans la
cage tricolore, la succession du bi-
nôme Lloris-Mandanda qui a sévi
durant près de quinze ans.

Derrière le gardien de l'AC
Milan, "il y aura une hiérarchie"
entre Alphonse Areola et Brice
Samba, les autres portiers appelés,
mais Deschamps n'en a pas dit da-
vantage, lundi. "Cela passe par des
discussions avec les trois gar-
diens", a-t-il coupé court.

Sport

Courront, courront pas ?
L'athlétisme se penche sur le sort des Russes
Le Conseil de World athletics,

l'instance suprême du sport
olympique roi, examine de

mardi à jeudi le sort des athlètes russes
au moment où enfle le débat sur leur
réintégration au sein du sport mondial
avant les Jeux de Paris en 2024.

Cette actualité fait passer au se-
cond plan la possible réintégration de
la fédération russe après plus de sept
ans de suspension en raison d'un vaste
scandale de dopage institutionnel.
Seule une poignée de Russes avait pu
participer aux épreuves d'athlétisme
des Jeux de Tokyo en 2021, sous ban-
nière neutre.

Une levée des sanctions dans ce
dossier n'aurait aucun effet immédiat
pour les sportifs si World athletics
continuait de sanctionner la Russie

pour l'invasion de l'Ukraine en février
2022.

A moins d'un an et demi des Jeux
olympiques de Paris, la position de
l'athlétisme international va être parti-
culièrement scrutée.

Après avoir "recommandé" en fé-
vrier 2022 leur exclusion des compé-
titions internationales, le Comité
international olympique (CIO) a affi-
ché en début d'année sa volonté "d'ex-
plorer des moyens" de ramener les
sportifs russes et bélarusses dans le
giron du sport mondial.

Ce qui a déclenché une demande
de "clarifications" d'une trentaine de
pays dont la France, la Grande-Bre-
tagne, la Suède, la Pologne, les Etats-
Unis et le Canada.

L'instance mondiale semble vou-

loir baliser le retour des Russes et Bé-
larusses sous bannière neutre, pour
peu qu'ils n'aient "pas activement sou-
tenu la guerre en Ukraine". Encore en
phase de "consultations détaillées"
avec les fédérations internationales, le
CIO n'a fixé aucune échéance.

Autre sport majeur de l'olym-
pisme, l'escrime vient d'approuver le
retour en compétitions des tireurs des
deux pays bannis, également présents
ces jours-ci aux Mondiaux féminins de
boxe en Inde. Ce qui a entraîné le boy-
cott de la compétition par plusieurs
nations.

La situation est urgente: comme
pour plusieurs autre sports, la période
de qualification pour les Jeux de Paris
a déjà débuté en athlétisme, notam-
ment pour le marathon, la marche, les

épreuves combinées, les relais et le
10.000 m.

Sur une ligne claire, le Britannique
Sebastian Coe, président de World
athletics, a affiché depuis le début de
l'invasion russe une position hostile au
retour des Russes sans évolution im-
portante du conflit.

"Tant que nous estimerons que
l'intégrité du sport est menacée, que
les athlètes ukrainiens subissent cette
situation, nous ne bougerons pas", as-
surait-il à l'AFP en septembre 2022.

La position de l'instance devrait
être rendue publique jeudi.

Sur un autre sujet, le Conseil
pourrait acter la fin du long processus
de réintégration de la fédération russe,
suspendue depuis novembre 2015
suite aux révélations d'un système de

dopage institutionnalisé.
L'épilogue d'un feuilleton intermi-

nable, entre reconnaissance de la faute,
sanctions financières et renouvelle-
ment des instances et de leurs pra-
tiques, le tout surveillé par une
"taskforce" dédiée.

A l'agenda d'un Conseil chargé,
World athletics devrait également dur-
cir et regrouper ses critères d'éligibilité
à la catégorie féminine pour les
athlètes intersexes et transgenres.

L'instance a consulté ces derniers
mois ses fédérations membres avec
une "option prioritaire", celle d'exiger
une réduction continue du taux de tes-
tostérone en dessous de 2,5 nmol/L
pendant au moins 24 mois, des condi-
tions plus difficiles que celles des deux
règlements actuels.

Mbappé désigné capitaine d'une
jeune garde tournée vers l'Euro
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Remue-ménage dans la demeure fédérale
Création d'une Commission technique de l’arbitrage 
regroupant des représentants de toutes les ligues nationales

Le Comité directeur de la Fé-
dération Royale marocaine de
football (FRMF), réuni lundi
au Complexe Mohammed VI

de football à Salé, a décidé de former
une Commission technique de l’arbi-
trage qui remplacera la Commission
centrale d’arbitrage et qui regroupera
des représentants de toutes les ligues
nationales.

Selon un communiqué de la
FRMF, il a été également décidé de
mettre fin aux missions de la Direction

nationale de l’arbitrage et que chaque
Ligue nationale statuera sur ses propres
dossiers disciplinaires à travers des
commissions juridictionnelles compé-
tentes.

Concernant l’unique point de l’or-
dre du jour de cette réunion, à savoir la
restructuration des Commissions de la
FRMF, le président de la Fédération
Royale marocaine de football, Fouzi
Lekjaa, a souligné qu’en raison du ca-
ractère diversifié des missions et des
champs d’action de la Fédération (com-

pétitions africaines et stages de prépa-
ration), les Ligues nationales sont appe-
lées à assumer leurs responsabilités.

Les compétences de la FRMF por-
teront désormais sur les infrastructures,
la formation et le développement du
football, les sélections nationales et les
relations internationales, précise le com-
muniqué.

Au début de cette réunion, M. Lek-
jaa a adressé au nom des membres du
Comité directeur et de toutes les com-
posantes de la Fédération ses félicita-

tions à S.M le Roi Mohammed VI, Lau-
réat du Prix de l’Excellence de la CAF
à Kigali au Rwanda.

Le président de la FRMF, cité par
le communiqué, a également appelé la
famille du football national à soutenir
la candidature marocaine pour co-or-
ganiser la phase finale de la Coupe du
monde 2030 aux côtés de l’Espagne et
du Portugal, comme annoncé par S.M
le Roi Mohammed VI dans un message
à l'occasion de la remise du Prix de l'Ex-

cellence de la CAF.
Il a, également, rappelé les résultats

positifs signés par les clubs nationaux
aux compétitions africaines, saluant au
passage la qualification, pour les quarts
de finale, du Wydad et du Raja de Ca-
sablanca en Ligue des champions et de
l’AS FAR en Coupe de la CAF.

La FRMF poursuivra son soutien
à ces clubs et au reste des clubs maro-
cains pour une représentation honora-
ble, a-t-il assuré.

CAF: Sept arbitres marocains au stage de
préparation pour les phases éliminatoires

Sept arbitres marocains prendront part au stage de préparation pour les phases
éliminatoires de la Ligue des champions d'Afrique et de la Coupe de la CAF, a annoncé,
lundi, la Confédération africaine de football (CAF).

Il s'agit de Redouane Jiyed et Samir Guezzaz (centraux), Lahcen Azgaou, Musta-
pha Akarkad et Zakaria Brinsi (assistants), Hamza El Fareq et Adil Zourak (VAR).

La commission des arbitres de la CAF a décidé d'organiser un stage de préparation
pour les arbitres en Egypte du 14 au 18 avril.

Un total de 22 arbitres principaux, 20 assistants, en plus de 5 arbitres de la VAR y
participeront. Les quarts de finale de la Ligue des champions d'Afrique et de la Coupe
de la Confédération sont prévus du 21 au 30 avril. Les demi-finales se dérouleront du
12 au 21 mai.

Muay-thaï
Youssef Assouik 
remporte le championnat
du monde WMC

Le Marocain Youssef  Assouik a rem-
porté, samedi à Nice (France), le
championnat du monde WMC de

muay-thaï de la catégorie 72,5 kg.
Youssef  Assouik, membre de l'équipe

marocaine de muay-thaï, a été sacré après sa
victoire face au Français Jimmy Vienot,
champion en titre, dans ce combat au som-
met.

Ce sacre s'ajoute aux titres remportés par
le champion marocain avec l'équipe maro-
caine de muay-thaï, dont notamment la mé-
daille d'or lors du Championnat du monde
amateur de muay-thaï qui s'est déroulé en
2022 à Abu Dhabi.

Il a également remporté le championnat
arabe qui a eu lieu à Abu Dhabi en mars cou-
rant, ainsi que le championnat d'Europe
WMC en décembre 2022 en Suède.

La sélection marocaine des moins de
23 ans disputera trois matches amicaux
face à la Côte d'Ivoire, au Togo et à l'Ouz-
békistan, indique la Fédération Royale ma-
rocaine de football.

Ainsi, l'équipe nationale affrontera
son homologue ivoirienne le 22 mars,
avant de croiser le fer, deux jours plus
tard, avec e Togo, précise la même source.

La 3è rencontre des Lions de l'Atlas
sera contre l'Ouzbékistan, le 27 courant,
ajoute la FRMF, notant que ces trois
matches, prévus au complexe sportif
Prince Moulay Abdellah de Rabat, ont été
programmés en nocturne (21h30).

Voici, par ailleurs, la liste des 27
joueurs convoqués pour prendre part à
ces matches: Amjhed Nazih
(Nimes/France), Rachid Ghanimi (Ra-
pide Oued Zem), Ilyas Magho (Standard
de Liège/Belgique), Taha Mourid (Wydad
Casablanca), Zakaria Labib (Raja Casa-
blanca), Omar El Hilali (Espanyol Barce-
lone/Espagne), Haïtham Menaout
(Union Touarga), Bilal Ouadghiri (Ma-
ghreb Fès), Yahya Ben Khalek (FUS
Rabat), Adil Tahif  (Renaissance Berkane),
Oussama El Azzouzi (Saint-Gilloise/Bel-
gique), Oussama Tirghaline (Le
Havre/France), Mouad Karmoun (Mo-

ghreb Tétouan), Amir Richardsson (Le
Havre/France), Abdellah Haimoud
(Wydad Casablanca), Noureddine Kandil
(Strasbourg/France), Youness Taha
(Zwolle/Pays-Bas), Ismail Sibari (PSV
Eindhoven/Pays-Bas), Abdellah Farah
(Difaa El Jadida), Aymane Mourir (Cler-
mont Foot/France), Souhaib Driouech
(Excelsior/Pays-Bas), Nassim Chadli (Le
Havre/France), Zakaria El Ouahdi (Mo-
lenbeek/Belgique), Yanis Bakraoui
(Pau/France), Soufiane Benjdida (Raja
Casablanca), Amine El Ouazzani (Guin-
gamp/France) et Hamza Igamane (AS
FAR).

Trois matches amicaux pour la sélection marocaine U23

Le trophée du Mondial dames présenté
à l'ambassade d'Australie à Rabat
L'ambassade d'Australie à Rabat a orga-

nisé, lundi, une cérémonie de présenta-
tion du trophée de la Coupe du monde

féminine de football, qui sera organisée conjoin-
tement par l'Australie et la Nouvelle-Zélande,
du 20 juillet au 20 août prochains.

Cette cérémonie, tenue en partenariat avec
l'ambassade de la Nouvelle-Zélande et en col-
laboration avec la Fédération Royale marocaine
de football (FRMF), la Fédération internatio-
nale (FIFA) et l'organisation Tibu-Afrique, s'ins-
crit dans le cadre d’une tournée internationale
dans les 32 pays participants à ce mondial.

Le trophée du Mondial féminin, dont le
Royaume constitue la 1ère escale en Afrique, a
été présenté par l'ambassadeur d'Australie à
Rabat, Michael Cutts, les représentantes de l'am-
bassade de Nouvelle-Zélande et de la FIFA, en
présence des joueuses de l'équipe nationale fé-
minine, de diplomates et de figures sportives.

Dans une allocution de circonstance, l'am-

bassadeur d'Australie à Rabat a indiqué que
cette cérémonie constitue un évènement sportif
grandiose et une occasion de célébrer la femme
marocaine qui a signé un parcours remarquable
dans différentes disciplines.

"C'est l'occasion d'encourager les filles à la
pratique du sport, de favoriser l'ancrage des va-
leurs de citoyenneté parmi les générations mon-
tantes et de mettre en valeur les potentialités
féminines dans différents domaines, notam-
ment le sport", a assuré M. Cutts.

Après avoir souligné que le Maroc a énor-
mément investi dans le domaine sportif, eu
égard à la place qu'occupe le sport dans la vie
des citoyens, il a indiqué que le Maroc n'a eu de
cesse de soutenir toutes les disciplines, dont le
football féminin qui s'est illustré à l'échelle
continentale.

L'intérêt qu'accorde le Maroc au sport s'est
manifesté, principalement, à travers l'exploit his-
torique et inédit des Lions de l'Atlas, demi-fina-

listes du Mondial Qatar-2022 en plus de la qua-
lification de la sélection marocaine féminine à
la phase finale du Mondial-2023, a-t-il soutenu.

Dans une déclaration à la presse, la capi-
taine de la sélection marocaine, Ghizlane Cheb-
bak, a fait savoir que la tournée dans le
Royaume du trophée du Mondial est une source
de motivation pour signer une participation ho-
norable lors du Mondial Australie-Nouvelle Zé-
lande.

"Les joueuses sont déterminées à honorer
le football national lors de cette grand-messe du
football mondial, même si les Lionnes de l'Atlas
ont hérité d'un groupe très relevé", a-t-elle fait
remarquer.

Le trophée original de la Coupe du monde
féminine a fait escale dimanche au Complexe
Mohammed VI de football de Maâmora. Lors
de la phase finale du Mondial, l'équipe du
Maroc, versée dans le groupe H, affrontera l'Al-
lemagne, la Corée du Sud et la Colombie.
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Les joueurs de football de
haut niveau, à l'exception
des gardiens de but, ont de-

puis un siècle un risque accru de
développer une démence par rap-
port à la population générale,
selon une étude suédoise d'enver-
gure publiée vendredi.

Des experts ont estimé que
l'étude apportait "une preuve
convaincante" du lien entre le
sport le plus populaire au monde
et un risque accru de troubles dé-
génératifs du cerveau, lien déjà
mis en lumière par la mort en
2020 de Nobby Stiles, champion
du monde en 1966 avec l'Angle-
terre et atteint de démence, et par
d'autres cas concernant des sports
comme le rugby, le football amé-
ricain ou le hockey sur glace, à
cause des chocs subis à la tête par
les joueurs.

L'étude publiée dans la revue
scientifique The Lancet Public
Health a analysé les dossiers mé-
dicaux de plus de 6.000 joueurs du

Championnat de Suède de 1ère
division entre 1924 et 2019.

Elle a ensuite comparé le taux
de survenue de troubles dégéné-
ratifs du cerveau à celui d'un
échantillon de 56.000 Suédois.

Les joueurs de football avaient
un risque 1,5 fois plus élevé que le
groupe de contrôle de développer
des maladies comme Alzheimer et
d'autres types de démence. Les
gardiens de but font exception
dans l'étude, car ils ne font pas de
tête.

"Cette recherche conforte
l'hypothèse selon laquelle le jeu de
tête explique ce lien" entre foot-
ball et maladies cérébrales, a dit à
l'AFP le principal auteur de l'étude
Peter Ueda, du Karolinska Institut
et suédois.

C'est la plus vaste étude
conduite sur le sujet depuis une
étude écossaise de 2019 qui sug-
gérait que les footballeurs avaient
3,5 fois plus de risques que la po-
pulation générale de développer

des troubles dégénératifs du cer-
veau. En revanche, l'étude sué-
doise a établi que les joueurs
professionnels avaient une espé-
rance de vie légèrement supé-
rieure à la moyenne des hommes.
Ce qui s'expliquerait selon M.
Ueda par une meilleure forme
physique et un statut socio-écono-
mique plus élevé.

L'étude n'a pas identifié de

risque accru de développer des
maladies neuromotrices, comme
la maladie de Charcot (ALS), et a
même noté une plus faible inci-
dence de la maladie de Parkinson.

M. Ueda a prévenu que
l'étude, basée sur l'observation,
n'était pas en mesure de montrer
que jouer au football était la cause
directe de l'apparition de dé-
mence. Et que ses conclusions ne

s'étendaient pas aux femmes et
aux joueurs amateurs ou juniors.

Le délai d'occurrence théo-
rique entre la carrière du joueur et
la survenue de symptômes de ma-
ladies dégénératives est très long.

Selon M. Ueda, de meilleurs
équipements, formations et en-
traînements pourraient rendre le
football plus sûr pour les joueurs
professionnels modernes.

"Mais on peut aussi imaginer
que les joueurs actuels sont expo-
sés à un football intense dès le
plus jeune âge, et qu'ainsi le risque
est encore plus élevé pour eux", a-
t-il relevé.

Pour Gill Livingston, profes-
seur en psychiatrie pour les per-
sonnes âgées au University
College de Londres, cette étude de
"grande qualité" apporte une
"preuve convaincante" que les
footballeurs dont la tête vient au
contact du ballon courent un plus
grand risque de démence que la
moyenne.

Expresso

Ingrédients : 
4 oignons, pelés et coupés en

quartiers
60 ml (¼ tasse) d’huile d’olive
4 cuisses de poulet avec la

peau
8 gousses d’ail non pelées
45 ml (3 c. à soupe) de corian-

dre ciselée
1 lime, pour le jus
10 ml (2 c. à thé) de poivre

noir, concassé
30 ml (2 c. à soupe) de miel
Préparation : 
Placer la grille au centre du

four. Préchauffer le four à 200 °C
(400 °F).

Dans une grande poêle à feu

moyen-élevé, dorer les oignons
dans 30 ml (2 c. à soupe) de
l’huile. Réserver.

Dans un grand plat de cuis-
son, mélanger les cuisses de pou-
let avec les oignons et le reste des
ingrédients à l’exception du miel.
Saler. Badigeonner les cuisses
avec le miel.

Cuire au four 1 heure ou
jusqu’à ce que la chair du poulet
se détache facilement de l’os en
arrosant les cuisses avec le jus de
cuisson à mi-cuisson. Servir avec
le ketchup à l’ananas et aux poi-
vrons (voir recette) et un légume
vert, comme une tombée d’épi-
nards.

LIBÉRATION MERCREDI 22 MARS 2023

Les autorités espagnoles ont annoncé vendredi
l'arrestation de seize personnes accusées
d'avoir volé, près de Madrid, la quantité gigan-

tesque de 17,5 tonnes d'olives dont elles tiraient en-
suite de l'huile.

La Garde civile a indiqué dans un communiqué
avoir arrêté 16 personnes et enquêté sur 5 autres
pour le "vol de plus de 17,5 tonnes d'olives dans le
canton de Las Vegas", au sud-est de Madrid.

Poursuivis pour vol et fraude, les suspects sont
âgés de 20 à 57 ans.

L'olive, baptisée "or vert" dans le pays, est l'une
des principales richesses agricoles de l'Espagne, qui
est le premier producteur d'huile à l'échelle mondiale.

L'enquête des autorités espagnoles a débuté en
janvier après la plainte d'un agriculteur, disant s'être
fait voler 8,4 tonnes d'olives, qui faisait écho à d'au-
tres vols de "quantités significatives" d'olives dans la
même zone, a détaillé la Garde civile.

Après avoir interpellé en plein jour cinq per-
sonnes transportant 140 kg d'olives dans leur véhi-
cule, sans pouvoir fournir de preuves quant à leur
provenance, la Garde civile a perquisitionné deux
pressoirs des régions de Tolède et de Guadalajara
(centre) et arrêté leurs propriétaires.

Elle y a trouvé des documents relatifs à l'échange
de ces 17,5 tonnes d'olives et des fûts contenant plus
de 6.000 litres d'huile.

Les joueurs de football ont un risque accru de démence

 

Des arrestations après
un vol massif d'olivesCuisses de poulet rôties à l’oignon

Recettes
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